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Vlodaviae, 26 III 1919. 

Intercedit in negotio ecclesiarum othodoxarum, quae ab Ecclesia catho­
lica, nullo habito prius cum auctoritatibus publicis consilio, intercipiuntur; 
animaduertit inde incrementum furoris fanatici et intolerantiae religiosae 
oriri posse; petit, ut reuocetur dispositio epi Henrici Przeidziecki ad interci ­
piendas utriusque ritus ecclesias, .a gubernio Russico olim clausas, pertinens. 

Cop. (d actylogr.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 520r-522r W 9/p. 

Au mois de décembre 1918, l'évèque de la Podlachie Mons. Przeidziecki 
adressa à tout son Clergé subalterne le circulaire N° 65 daté du 11 XII 
1918 1, ordonnant la consécration restitutoire de toutes les églises orthodo­
xes, ci-devant catholiques ou- uniates. 

J e souligne, qu'à l'exception de 3 ou 4 églises orthodoxes, batties dans 
l'arrondissement de Wlodawa, au courant de la dernière trentaine d'années 
- toutes les autres églises de l'arrondissement sont ci-devant uniates - tandis 
que le nombre de la population orthodoxe consiste en 50 pour cent. 

Ayant appris le sujet du circulaire, je me suis rendu immédiatement à 
Varsovie, pour y conférer dans cette question avec le ministre de l'Intérieur 
Mr Barlicki2 et le ministre des Cultes et de l'Instruction Publique. Pendant 
ces conférences qui eurent lieu le 28-31 décembre, je présentais l'affaire 
comme une iniquité fondamentale, en y demandant l'intervention des élé­
ments compétents. Mr Barlicki déclara avant mon départ, que suivant ma 

l Cfr. Biskup Podlaski do Wielebnych Ksiçi:y Proboszcz6w i Rektor6w koscioé6w diecezji Podla­
skiej [Epus Podlachiensis ad Rev.dos Parochos et Rectores ecclesiarum dioecesis Podlachiensis], 
Wiadomo~ci Diecezjalne Podlaskie [Nuntii Dioecesis Podlachiensis], 1(1918) nr l , p. 19-20. 

2 Norbertus Barlicki (1880-1941). Studio iuris in Universitate Varsaviensi a . 1904 abso!uto, a . 
1906 Bruxellis ediscendae sociologiae operam dedit, a. autem 1907 scientiam oeconomicam Petropoli 
discebat. Inde ab a. 1902 sodalis Factionis Socialisticae Polonae (PPS) et ab a . 1906 Factionis Socia­
listicae Polonae ad sinistram vergentis (PPS-Lewica). A. 1907-1917 munus ludi magistri exercebat. A 
m. Decembri 1916 usque ad Maium 1918 assidebat in consilio municipali Varsaviensi . A 17 XI 1918 
ad 16 I 1919 vices administri rerum internarum gerebat. A. 1926 erat administer laborum publico­
rum . Secundi omnium gentium belli tempore unus ex ductoribus Factionis Socialisticae partis sini­
strae. A. 1940 a secretis publicae securitatis custodibus Germanicis (Gestapo) comprehensus, in cam­
po internecandis captivis in O~wifi'Cim vitam amisit. 
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proposition, l'affaire fut discutée avec l'Archévèque, qui donna son engage­
ment de révoquer le circulaire. 

Les motifs, que je présentais, furent suivants: 
l) Le circulaire est une iniquité fondamentale, car in n'y a que les 

pouvoirs supérieurs législatifs, qui peuvent décider de ces sortes de change­
ment d'état de possession. 

2) C'est une frappante iniquité à l'égard de la population orthodoxe, 
et s'oppose aux principes élémentaires de la tolérance religieuse. 

3) Dans le cas où quelques millions d'orthodoxes de la Russie Bian­
che et de Volhynie d'ouest seront incorporés dans l'Etat polonais, une telle 
action ne manquera de contrecarrer tous les plans d'une politique au moins 
conséquente envers ces éléments. 

4) Elle nous nuira et non sans cause, dans l'opinion publique de tou­
te l'Ew·ope, ce qu'aujourd'hui à la veille de la conclusion de la paix ne peut 
nous ètre indifférant. 

5) Elle finira par créer des relations insupportables dans le lieu me­
me, en excitant le fanatisme religieux (ce qui va fortifier l'orthodoxie, peu 
vigilante jusqu' à présent) aussi que le fanatisme national, et provoquera 
une série d'excès tout en éveillant l'antipathie de la population polonaise 
envers le commissaire - représentant du pouvoir centrai - en qui elle ne 
verra que le défenseur du schisme, et cependant cette population c'est bien 
le seul élément sur lequelle gouvernement devrait s'appuyer. 

Depuis mon retour de Varsovie durant le mois de janvier et de février il 
n'y avait point de fait réel dans cette direction de la part du clergé local, ce 
qui m'a fait espérer, que l'affaire s'arrangea favorablement. Cependant au 
courant de trois dernières semaines deux églises russes furent consacrées à 
Brussie3 (arrond. Brussie - l'église ci-devant catholique) età Opole (arrond. 
Opole - l'église ci-devant catholique); on essaya, mais sans résultat de faire 
de mème avec les églises russes à Kodeniec (arrond. Opole) et à Lubien 
(commune Wytryki), où une foule de paysans catholiques tacha de rejeter 
dehors les images et les installations intérieures, afin d'épurer la future égl­
ise des toutes provenances orthodoxes. La sentinelle de la gendarmerie se 
trouvant alors à Lubien m'interpella aussitòt dans cette affaire; j'ordonnais 
de fermer l'église, d'en cacher les clefs, et de ne les confier à personne sans 
mon autorisation ou bien celle du ministre de l'lntérieur ou celle du mini­
stre des Cultes. 

Ce matin cependant je viens de reçevoir une annonce officielle du doyen 
du pays Mr Klopotek4, que la consécration de l'église en question aura lieu 
dans ces jours ci . Je protestais aussitòt dans ma réponse, tout en deman­
dant de faire savoir à l'évèque ma décision. 

3 Agitur de Joco Bruss in districtu Vlodaviensi . 
4 Sac. loannes Klopotek (1884-1964), ordinem presbyteratus suscepit a . 1907, deinde par ochus 

in Ceran6w nominatus est. 
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Au résumé j'ai l'honneur de proposer au Ministère de l'Intérieur - de 
bien vouloir: 

l) révoquer le circulaire épiscopal N° 65 à l'aide des éléments com­
pétents; 

2) informer le Clergé, que la consécration arbitraire, sans une en­
tente formelle avec les pouvoirs lai:ques, provoquera des conséquences résul­
tantes; 

3) exiger du pouvoir ecclésiastique, que le clergé d'ici influe sur la po­
pulation à la manière d'apaiser le fanatisme et l'intransigeance religieuse, 
et non pas à la manière de l'exciter, cornrne à présent. 

J'ajoute enfin que les événements ci-dessus signalés furent annoncés 
aujourd'hui au Ministère parma dépikhe urgente, et je vous en demande in­
starnment la réponse et l'instruction télégraphique. 

Cornrnisaire de l'Etat Polonais 
pour l'arrondissement de Wlodawa 

1-1 Dworakowski5 

A2. 

Praefectus Departirnenti in Ministerio Cultus Religiosi 
et lnstructionis Publicae 

Henrico Przezdziecki, epo Podlachiensi 

Varsaviae, 8 IV 1919. 

Accuratius explicat opinionem auctoritatum publicarum de negotio eccle­
siae orthodoxae in Lubien, animaduertens arbitrariam ecclesiarum ortho­
doxarum interceptionem ad usum cultus catholici turbas et tumultus inter fi­
deles orthodoxos concitare posse. 

Cop. (dactylogr.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 523r-v W 6392/1688. 

Répondanta> respectueusement à la lettre de V.re Excellence datée du l 
avril No 921 - au sujet de l'église schismatique à Lubieil - le Département 
des Cultes a l'honneur de notifier, que l'ordre du Ministère des Cultes et de 
l'Instruction Publique, adressé au Cornrnissaire d'Etat de l'arrondissement 

5 Thaddaeus Dworakowski (1881-1957), capitaneus Vlodaviensis ad m . Maium a. 1919, deinde 
Covaliensis (Kowel) ad m. Februarium a . 1920. A. 1921-1922 fungebatur munere pa]atiru Voliniae. 
Senator Reipublicae Polonae a . 1930-1938 a sodalicio politico factiorubus carente (BBWR) electus. 
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de Wlodawa: "de garder les clefs de l'église schismatique locale jusqu'à la 
prochaine décision", doit etre regardé exclusivement camme un moyen pro­
visoireb>, ne tranchant point la question, qui, selon le projet du Ministère , 
présenté à V.re Excellence pendant Votre séjour à Varsovie, sera décidée 
dans le plus proche avenir, en entente avec V.re Excellence et après avoir 
acquis sur le lieu meme, toutes les informations précises et épuisantes, à 
l'aide du délégué du Département des Cultes. 

Prononçant l'arret ci-dessus désigné, le Département des Cultes s'appu­
yait uniquement, à défaut de toutes autres renseignements, sur la dépeche 
du Commissaire d'Etat, qui, ayant constaté un vif bouleversement d'esprit 
parmi la population catholique et schismatique à Lubieil, provoqué par la 
restitution projetée de l'église catholique à Lubieil, ordonna aux gendarmes 
- en vue de la tranquillité publique dans l'arrondissement- aussi que pour 
les causes politiques en général, - "d'emmener les clefs de l'église et de n'y 
laisser entrer personne". 

Bientòt, apres cet ordre, le Département reçut un rapport du Commis­
sairé, qui, citant le circulaire de V.re Excellence, daté du 11 XII 19187, ad­
ressé à V otre clergé, au sujet de la réconciliation des églises schismatiques, 
ayant appartenues jadis aux catholiques du culte grec ou romain, déclara 
l'affaire - grave. 

Dans cet état des choses le Département ne voulant pas permettre d'a­
vancer les événements aux excès, maintint son arret précédent - tout en 
espérant cependant, que l'examen précis de l'affaire ne tardera de fournir 
les raisons pour résoudre la question conformément aux désirs de V.re Ex­
cellence et pour la satisfaction mutuelle des còtés opposés. 

a) In margine adrwtatio: Da Mons. Szel'lzek 
b) Linea subducta signatum. 

A.3. 

Directeur du Département 
Sous-Secrétaire d'Etat 

Praefectus Departimenti in Ministerio Cultus Religiosi 
et Instructionis Publicae 

Ministerio Rerum Internarum 

Varsaviae, 9 IV 1919. 

6 Cfr. A. l . 

7 Biskup Podlaski do Wielebnych Ksi~Z)' Proboszcz6w i Rektor6w kosciol6w diecezji Podlaskiej 
[Epus Podlachiensis ad Rev.dos Parochos et Rectores ecclesiarum dioecesis Podlachiensis], Wiadomo· 
sci Diecezjalne Podlask.ie [Nuntii Dioecesis Podlachiensis], 1(1918) nr l, p. 19-20. 
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Respondens ad interuentum Ministerii in negotio interceptionis ecclesia­
rum ab auctoritatibus imperialibus Russis clausarum, notum facit Ministe­
rium Cultus et Instructionis Publicae, adiuuantibus specialibus consiliariis, 
unumquemque eiusmodi casum accurate examinaturum esse. 

Cop. (dactylogr.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 524r-v. 

Voulantal mettre fin aux réclamations incessantes de la population 
catholique d'un còté et de la population schismatique de l'autre à cause des 
prétentions pour une telle ou telle église, prise à l'Eglise catholique par le 
gouvernement antérieur russe, ou bien construite sur le terrain, apparte­
nant jadis aux uniates de la Podlachie et du ci-devant gouvernement de 
Khelm8, - tendant aussi à créer des relations normales parmi les gens de ce 
pays, où il arrivait parfois en cette occasion aux facheux incidents, ne conve­
nants point à la majesté des temples divins, - provoquant au surplus un 
bouleversement d'esprit fort dangereux pour la cause publique9 - le Dé­
partement des Cultes pris la décision d'envoyer aux lieux contestés son délé­
gué, qui, - aidé par les pouvoirs communaux du pays, le doyen du décanat en 
question, de Monsieur le Commissaire d'Etat de l'arrondissement et de re­
présentants des populations intéressées - catholique et schismatique -
aurait pour but d'examiner précisément en chaque cas en particulier tous 
l es matériaux, judiciaires, exprimant le ti tre de la possession. 

A l'aide des matériaux, acquis de la sorte, agissant strictement au nom 
de la justice et comprenant bien l'équité des prétentions, dressées par les 
adversaires - le Département d es Cultes sera en pouvoir de porter son juge­
ment sur chaque cas contesté en particulier - après une entente formelle 
avec les éléments compétents. 

Faisant part au Ministère de l'Intérieur de son projet ci-désigné - le Dé­
partement des Cultes demande au Ministère de l'Intérieur de bien vouloir 
ordonner aux commissaires d'Etat de l'arrondissement de Khelm et de Pod­
lachie - de contribuer aux travaux du délégué du Département. 

a) In margine adnotatio: Da Mons. Szelf\zek 

8 Agitur de oppido Chelma (Chelm). 
9 Cfr. A. l. 

Directeur du Département 
Sous-Secrétaire d'Etat 
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A. 4. 

Henricus Przezdziecki, epus Podlachiensis 
Stanislao Janicki, administro rei agrariae et bonorum nationalium 

Siedlce, 2 V 1919. 

Vindicat ius dioecesis Podlachiensis ad possessionem aedificiorum et 
terrae ecclesiasticae et locationi eiusdem auctoritatibus publicis adversatur. 

Cop. (dactylogr.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 527r-530r W 1170. 

Panie Ministrze, 

W sprawie ziemi i gmach6w, nalez~cych do Kosciola katolickiego w die­
cezji podlaskiej, mialem zaszczyt pisaé do Ministerstwa Rolnictwa i D6br 
Narodowych dnia 8 lutego r .b. Nr 397, 20 lutego r .b. Nr 527 i telegrafowaé 
22lutego tegoz roku. Jedynym skutkiem moich pismjest fakt wydzierzawie­
nia przez Ministerstwo ziemi koscielnej i zaj~cie wszystkich gmach6w diece­
zjalnych w Janowie i innych gmach6w koscielnych w diecezji. 

l. Taki stan rzeczy jest w sprzecznosci z uchwalami Rady Ministr6w z 
dnia l i 17 V 1918 r. W dniu l maja Rada Ministr6w orzekla, "ze nie chodzi 
o wznowienie, lecz o obsadzenie tej diecezji (podlaskiej), gdyz prawnie nie 
przestala ona nigdy istnieé", a dnia 17 maja sprawa tytulu wlasnosci d6br 
poduchownych zostala uznana jako nalez~ca do decyzji polskich cial prawo­
dawczych. 

Jezeli diecezja podlaska nie przestala prawnie istnieé, to prawnie nalez~ 
do niej wszystkie gmachy zwi~zane z istnieniem diecezji, jak gmachy dla 
biskupa, jego kapituly, kurii, seminarium. 

Jezeli diecezja podlaska nie przestala prawnie istnieé, to prawnie istnie­
j~ wszystkie parafie i ·zwi~zane z ni~ koscioly i ziemie, sil~ przemianowane 
przez rz~d rosyjski na para:fie prawoslawne. 

Jezeli okreslenie tytulu wlasnosci d6br poduchownych (a tutaj nie s~ na­
wet poduchowne ukazem w administracj~ pailstwow~ przekazane) nalezy do 
cial prawodawczych, to co powiedzieé o decyzji Ministerstwa oddaj~cego 
gmachy biskupie Zarz~dowi Stadniny Pailstwowej w Janowie (pismo do 
mnie z dnia lllutego r.b. Nr 609)? 

2. Taki stan rzeczy burzy miejscow~ ludnosé, kt6ra p6l wieku walczyla z 
Rosj~ w obronie wiary, nie szcz~dz~c krwi wlasnej i mienia, i zniewala t~ sa­
m~ ludnosé do zapatrywania si~ na rz~d polski jako na rz~d podobny do ro­
syjskiego, o czym pisalem juz w dniu 20 lutego r.b. Nr 527, a co obecnie co­
raz cz~sciej slysz~. Ludnosé grozi wyp~dzeniem komisarzy i uzyciem sily. 
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3. Taki stan rzeczy naklada CÌfil:lary na ludnosé na rzecz utrzymania ko­
sciola, duchowienstwa i sluzby koscielnej . Na zapytanie moje: z czego utrzy­
majq kosci6l, kaplana i sluzbfil koscielnq, diecezjanie, gdy mnie proszq o 
wznowienie parafii, stale odpowiadajq: z ziemi nalezqcej do kosciola, kt6rq 
my na rzecz kosciola, kaplana i sluzby koscielnej bfildziemy obrabiali. Zga­
dzalem sifil na ich prosby, parafie wznawialem i zastrzegalem, zeby ziemifil, 
gdzie jest jej WifilCej, dawano tymczasem do uzytkowania biednym bezro}nym 
i malorolnym. Dzis ta sama ludnosé widzi jak najzamozniejsi i spekulanci 
wydzierzawiajq ziemifil koscielnq, a biedni Sq pozbawieni moznosci korzysta­
nia z tej ziemi. Parafianie czujq SÌfil zmuszeni do dawania na utrzymanie ka­
plana i slu:lby, bo przeciez z 300 rubli rocznie nikt sifil dzisiaj nie utrzyma. 

Nie budowal ludnosci fakt, gdy Zyd sub-dzierzawca gruntu koscielnego 
zasiadal na plebanii, usunifilty dopiero na skutek mojej interwencji. Nawia­
sem nadmieniam, ze miejscowych wladz Ministerstwa Rolnictwa i D6br Na­
rodowych nie oskarzam o to, ze spekulantom i bogaczom wydzierzawiali zie­
mifil koscielnq. Wladze te bowiem byly tylko wykonawcami zarzqdzen Mini­
sterstwa, a spekulanci zawsze znajdq mozliwosé otrzymania swiadectwa 
ub6stwa. Jedynymi wiarygodnymi informatorami w danym wypadku mogq 
byé tylko ksifilZa proboszczowie . 

4. Taki stan rzeczy, gdy ludnosé widzi, ze na Podlasiujest obecnie 50 ty­
SifilCY m6rg, nalezqcych do panstwa nie wydzierzawionych, lezqcych odlo­
giem i ze przy takim nadmiarze ziemi, wydziera sifil ziemifil koscielnq, silq 
nieprzepartej logiki kaze ludowi upatrywaé w tym wszystkim specjalny atak 
na Kosci6l. 

5. Taki stan rzeczy sprzyja szerzeniu sifil pOjfilé bolszewickich, kt6rym 
przeciez rzqd powinien sifil calq silq przeciwstawiaé i bronié zawsze i wszfil­
d~ie nienaruszania parwa wlasnosci. Ludnosé zaczyna tak rozumowaé: jezeli 
mozna braé wlasnosé koscielnq, mozna braé i innq. 

6 . Taki stan rzeczy bylby zrozumialy w panstwie, w kt6rym ogloszono 
rozdzial panstwa od Kosciola i zab6r calego majqtku koscielnego. Do obecnej 
chwili rozdzial ten przeciez nie zostal w Polsce ogloszony, a zab6r grunt6w i 
gmach6w nie zostal zadekretowany. 

Panie Ministrze. W diecezji podlaskiej nie tylko ciqzy na mnie praca czy­
sto duszpasterska lecz i praca ugruntowania tutaj polskosci i przywiqzania 
ludnosci do rzqdu polskiego. Dlatego tez staralem sifil, jak moglem, tluma­
czyé diecezjanom moim zarzqdzenia rzqdowe.Wydawalem listy pasterskie o 
milosci Ojczyzny, o potrzebie popierania wojska, rzqdu, kupowania pozyczki 
panstwowej, ofiar na skarb narodowy. Tworzylem komitety dia powracajq­
cych prawoslawnych a pozbawionych srodk6w do zycia, aby z jednej strony 
byé prawdziwym siewcq, str6zem i wykonawcq zasady milosci bliiniego, z 
drugiej zas strony, aby prawoslawnych przyciqgnqé do Polski. Posunqlem 
sifil tak dalece w popieraniu idei panstwowosci polskiej, aby ratowaé powagfil 
rzqdu, kt6ry bez mojej wiedzy zarzqdzil wydzierzawienie ziemi koscielnej i 
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wyznaczyl terminy licytacji. Pozwolilem, aby ziemie koscielne, kt6rych mù 
proboszcz nie uprawia, aiÙ parafianie nie zobowia,zali si~ obrabiaé na rzecz 
kosciola, nie proboszcz, lecz rza,d wydzierzawial malorolnym i bezrolnym z 
warunkiem, ze dzierzawcy b~da, z liczby parafian i tenuta dzierzawna [b~­
dzie] uiyta na potrzeby kosciola. 

Obecnie juz aiÙ kroku dalej posta,pié nie mog~. Diecezjmùe zaczynaja, 
patrzeé na mnie podejrzliwie, ze nie tylko nie broni~ maja,tku koscielnego, 
lecz ze pozwalam zabieraé go rza,dowi. Nie che~ tracié dusz ludzkich, kt6re 
mi Chrystus powierzyl. I dlatego jestem zmuszony postawié kategoryczne 
za,dmùa: 

l ) aby wydzierzawimùe ziemi koscielnej na Podlasiu zostalo natych­
miast przerwane; pobrana tenuta dzierzawna zostala przelana do kas wlas­
ciwych parafii, sejm bowiem w porozumieniu ze Stolica, Apostolska, zade­
cyduje o ziemi koscielnej, a nie odr~czne zarza,dzenie Ministerstwa; 

2) aby gmachy naleza,ce do Kosciola byly w przyszlosci oddawane w uiy­
walnosé na cele koscielne, po porozumieniu si~ Ministerstwa ze mna,, jedy­
nym bowiem prawnym ich zarza,dca, ja jako biskup jestem. Ja ze swej strony 
zawsze, o ile b~d~ m6gl, bez szkody dla potrzeb duchowych diecezji b~d~ uiy­
czal gmach6w koscielnych panstwu, zastrzegaja,c prawo wlasnosci Kosciola; 

3) aby natychmiast opr6znione zostaly gmachy diecezjalne w Janowie. 
Prosz~ o natychmiastowa, odpowiedz, dnia bowiem 6 maja wyjezdzam w 

objazd diecezji do miejscowosci dawniej unickiej i musz~ do tego czasu znaé 
stanowisko Ministerstwa, abym m6gl odpowiednio informowaé diecezjan, 
kt6rzy oczekuja, na moje wyjasnienia, nie che~ bowiem braé na siebie odpo­
wiedzialnosci za dzialalnosé Ministerstwa i za skutki tej dzialalnosci10. 

A.5. 

Biskup podlaski 
Henryk Przezdziecki 

Henricus Przezdziecki, epus Podlachiensis 
Stanislao Janicki, administro rei agrariae et bonorum nationalium 

Varsaviae, 4 V 1919. 

Revertit ad colloquium suum cum administro habitum, iterum dicit con­
diciones ulteriorum tractationum de negotio proprietatis aedificiorum et ter­
rae ecclesiasticae in dioecesi Podlachiensi. 

Cop. (dactylogr.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 531r-532r. 

10 Cfr. N. 752 et N . 773 . 
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Panie Ministrze! 

W uzupelnieniu dzisiejszej rozmowy naszej uwazam za konieczne dodaé: 
l. Komisji, kt6ra wyjedzie do Janowa, nie mog(;l uwazaé za komisj(;l do 

rozstrzygania pytania, czy gmachy koscielne w J anowie nalez(\ do biskup­
stwa. To kwestia nie ulegaj(\ca najmniejszej dla mnie w(\tpliwosci . Komisji 
zadaniem moze byé jedynie obmyslenie w jaki spos6b najpr(;ldzej usun(\é 
urz(;ldy z gmach6w biskupich w Janowie. 

2. Wydzierzawianie grunt6w koscielnych w obecnej formie i bez zwrotu 
tenuty dzierzawnej na rzecz kosciola, do kt6rego ziemia nalezy, uwazam za 
niemozliwe. 

3. Poniewaz w sprawach poruszonych w liscie moim z dnia 2 b .m. bl;ldfil 
natarczywie nagabywany przez diecezjan, mog(;l jeszcze kilka dni zwl6czyé z 
konkretnymi wyjasnieniami, w kazdym razie nie dluzej niz tydzieit. 

4 . Pragn(\c byé lojalnym w stosunku do Pana Ministra, uwazam za sw6j 
obowi(\zek poinformowaé go, co zamierzam uczynié w razie op6znionej lub 
niezadowalaj(\cej odpowiedzi Ministerstwa. Prosz(;l tego, co teraz napisz(;l, 
nie uwazaé za pogr6zki lecz za szczere, lojalne uprzedzenie rz(\du o moich 
przyszlych zarz(\dzeniach. Oglosz(;l list pasterski o moich zatargach z rz(\­
dem i wizytatora apostolskiego przyjm(;l w domu wlosciaitskim, kt6rego mi 
przeciez nie odm6wi(\ n . 

5. Niedyplomatycznego tonu telegramu, laskawie mi pokazanego dzisiaj, 
jeszcze raz nie pochwalam. Musz(;l jednak zwr6cié uwag(;l na nast(;lpuj(\C<\ 
okolicznosé: Szanowni Panowie nie mozecie wczué SÌ(;) w psychologi(;l katoli­
k6w i icjh biskup6w. Mysmy cierpieli tyle czasu. Rz(\d rosyjski gn(;lbil nas, 
grabil i niszczyl koscioly i maj(\tek koscielny. Przyszedl rz(\d polski i Pano­
wie m6wicie: "koscioly, gmachy i grunty koscielne S(\ nasz(\ spuscizn(\ po rz(\­
dzie rosyjskim i tej strzezemy". My uwazamy to za obelg(;l, jak obelg(\ byloby 
chcieé zachowaé cos z tyranii rosyjskiej w innych dziedzinach zycia naszego 
na ziemi polskiej. Przyznaj(;l si(;), ze obawiam si(;), aby autor telegramu sam 
go nie oglosil. Wyslanie telegramu do wizytatora apostolskiego i do papieza, 
nie wiem czy pomoze sprawie, moze tylko przyspieszyé wybuch zatarg6w, 
kt6re wisz(\ na wlosku. Autor telegramujuz widocznie traci cierpliwosé. 

Szanowni Panowie, macie przed oczyma koniecznosci paitstwowe i nam 
o nie chodzi. Nie z(\dajcie jednak od nas za duzo. Nie Z(\dajcie, abysmy bar­
barie moskiewsk(\ aprobowali. 

O jedno prosz(;l Boga, abysmy trudnosci, kt6re si(;) pi(;ltrz(\, jak najspiesz­
niej rozwi(\zali i abym ja i moi koledzy biskupi nie byli zmuszeni wyst(;lpo­
waé przeciwko wlasnemu rz(\dowi, na kt6ry z takim ut(;lsknieniem oczekiwa­
lismy, a chyba nikt nam tego ze zle nie wezmie: odwolania si(;) do woli ludu. 

Jeszcze jedno. W czasie rozmowy wspomnial Pan Minister o p. Kolku. 
Powt6rz(;l, co mu powiedzialem w dzieit Zmartwychwstania Paitskiego, po 

11 Cfr. N. 752 et N. 762. 
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otrzymaniu od ksi~zy wiadmosci, ze maj~ informacje z Ministerstwa Rolnic­
twa, iz tam ile na niego patrz~ : "Panie Naczelniku, zaluj~ bardzo, ze wmie­
szalem Pana w sprawy maj~tku koscielnego. Powinienem byl te sprawy za­
latwiaé wprost z Ministerstwem, z pomini~ciem Pana. Warszawa nie orien­
tuje si~ w grozie polozenia i moze pos~dzaé Pana o stronniczosé; potwarc6w 
u nas nie brak. Przepraszam Pana". 

Prosz~ przyj~é zapewnienie mego najgl~bszego szacunku z jakim pozo­
staj~ dla Pana Ministra. 

A.6. 

Biskup podlaski 
Henryk Przezdziecki 

Michael Cerrati, epus castrensis Exercituum ltalicorum 
Adamo Stephano Sapieha, epo Cracoviensi 

Romae, 5 V 1919. 

Annectit relationem de cura pastorali, quae in campis captivorum !tali­
cis erga captivos belli Polonos a. 1918 exercebatur, et rogat epum Cracovien­
sem, ut talem relationem visitatori apostolico tradendam curet. 

Autogr.: AV, Arch.Nunz.Vars. 191 f. 959r; annexum (dactylogr. ): ibidem 206 f. 
1197r-1213r. 

Eccellenza, 

Mi permetto di farle pervenirea> il rapporto sulla assistenza religiosa dei 
prigionieri di guerra Polacchi12, che l'Eccellenza V.ra avrà la bontà di far 
tenere al Rev.mo Mons. Achille Ratti h>, Visitatore Apostolico per la Polonia. 

Con senso di profondo ossequio le bacio il Sacro Anello 

dev.mo 
D. Michele C errati 

a) In margine superiore ad.notatio manuAchillis Ratti exarata: da Mons. Sapieha 30 V 1919. 
b) In margine adnotatio manu Achillis Ratti exarata: Passato a Mons. Gnatowski 13 perché ne 
dia opportuna notizia nei giornali 14. 

12 Vide infra annexum et N . 789. 
13 Sac. Ioannes Gnatowski, cfr. ANP LVII/3, notam 71, p. 17 . 
14 Vide ex.gr.: Posluga duchowna i opieka moralna nad. jencami polskimi we Wloszech az do 

polowy grudnia 1918 roku [De cura spirituali et tutela morali captivorum Polonorum in Italia ad 
dimidiwn m. Decembrem a. 1918], WAW, 9(1919), p. 194-196. 
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Annexum: 

Relazione 
del servizio r eligioso fatto ai prigionieri di guerra Polacchi <ain Italia-a> 

fino alla metà di dicembre 1918 

Presso l'Ufficio del Vescovo dell'Esercito e dell'Armata (Collegio Capra­
nica - Roma) esiste una Sezione per i prigionieri di guerra, da cui dipende 
un nucleo di Cappellani, conoscitori delle diverse lingue, i quali sono inviati 
a turno, secondo la necessità, nei concentramenti ove sono prigionieri . 

I Cappellani per i Polacchi sono: 
Sac. Ambrogio Squintani 
P . Fortunato Giannini 
P_ Domenico Caggese15, salesiano 

A questi si è unito volontariamente il P_ Eusebio Rejman1s, paolino, del 
Santuario di Cz\)stochowa. 

Fino al luglio 1917 esercitò pure l'Ufficio di Cappellano per i Polacchi il 
P . Giovanni Bergnach, cappuccino, conoscitore di diverse lingue slave. 

In Sardegna, trovandovisi quali prigionieri di guerra 4 Sacerdoti dell'im­
pero Austro-Ungarico, fu a loro affidato il servizio religioso dei prigionieri . 
Dopo il loro rimpatrio, l'Ufficio Castrense vi inviò il P. Domenico Caggese. 

In ogni reparto di prigionieri di guerra vi sono fissi due o più Sacerdoti, 
col titolo di Assistenti Ecclesiastici, i quali, nei giorni festivi, celebrano ai 
prigionieri la S . Messa e, nelle ore libere, impartiscono lezioni di lingua ita­
liana ai prigionieri o servono come scritturali presso il Comando. 

Nei distaccamenti lavoratori, data la forma d'instabilità, non vi è alcun 
Assistente Ecclesiastico, ma i prigionieri vengono condotti alla chiesa più vi­
cina per ascoltare, nei giorni festivi, la S . Messa. 

Effettuata, nel marzo 1918, la separazione per nazionalità dei prigionie­
ri di guerra, e concentrati moltissimi Polacchi a S. Maria Capua Vetere 
(presso Napoli), fu cura di questo Ufficio che i Polacchi ogni mattina aves­
sero la S . Messa e ogni sera la Benedizione col Santissimo, accompagnata da 
sacri canti in lingua polacca. Il Cappellano P. Fortunato Giannini visitò più 
spesso questo campo di concentramento e, come risulta dall'annesso spec­
chietto, ebbe una consolantissima affluenza alla Sacramentale Confessione. 

L'Ufficio Castrense, e anche i Rev.di Cappellani, procurarono che non 
venissero mai offesi i sentimenti religiosi dei buoni Polacchi e, a confessione 
del vero, tanto la Commissione dei priogionieri di guerra, quanto i diversi 
Comandanti dei Reparti, ebbero sempre per tutti i prigionieri, ma in modo 
speciale per i Polacchi, ogni rispetto e ogni riguardo. E se, tuttavia, qualche 

15 Dorninicus Caggese SDB (1877-1966), vota perpetua professus est a . 1894, presbyteratus or­
dinem accepit a. 1900. 

16 P. Eusebius Rejman, cfr. ANP LVIV3, notam 659, p. 268 . 
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piccolo inconveniente venisse denunziato, questo sarebbe da attribwrsi a 
malintesi e mai alla cattiva volontà e agli ordini delle Autorità superiori. 

Il clero ama a preferenza i prigionieri Polacchi e alcuni Parroci attesta­
no che il contegno di essi, durante le sacre fuzioni , è di edificazione a tutto il 
popolo. 

Sebbene ad altri spetti far palese l'opera grandiosa del Santo Padre, a 
favore dei prigionieri di guerra, noi non possiamo tacere la prova di affetto 
speciale che Sua Santità volle dare ai Polacchi. Esaurita la prima edizione 
di un libretto di preghiere, stampato con i tipi vaticani in tutte le lingue, il 
Santo Padre volle che, pure a sue spese, ne venisse fatta per i Polacchi una 
seconda edizione. E furono ben 20000 libri di preghiere che i prigionieri 
Polacchi ricevettero dalla munificenza di Sua Santità hl. 

<c-AI breve rapporto sono unite molte tavole che danno per ogni reparto 
la frequenza dei prigionieri Polacchi ai Santi Sacramenti, frequenza grande, 
di molte migliaia, delle quasi totalità, specialmente al ritorno delle grandi 
solennità e quando i prigionieri ebbero notizia che la Patria era liberata . 

Tavole dimostranti la frequenza a' Sacramenti 
dei prigionieri Polacchi in Italia 
fino alla metà dicembre 1918-cl 

[Tav. l. Anno 1916]17 

N. Data Reparto Corpo Forza 
d'ord. d'armata 

l 9 Marzo 1916 Baio Napoli 64 

2 12 Aprile1916 Carini Palermo 
' 

3 12 Aprile1916 Terrasini Palermo 

4 12 Aprile1916 Marsala Palermo 232 

5 12 Aprile1916 Trapani Palermo 

6 24 Aprile1916 Maddaloni Napoli 

7 24 Aprile1916 Baio Napoli 

Confes Cappellano 
sa ti 

52 Giovanni 
Bergnach 

57 Giovanni 
Bergnach 

15 Giovanni 
Bergnach 

2(1) Giovanni 
Bergnach 

5(2) Giovanni 
Bergnach 

12 Giovanni 
Bergnach 

59 Giovanni 
Bergnach 

17 In hac et in sequentibus tabulis rubrica "Forza" inscripta multos continet defectus et errores, 
cum auctores "Relationis" non semper attulerint plenum nwnerum captivorwn Polonorwn in singulis 
campis detentorwn. Similiter in rubrica, guae "Data" inscribitur , non semper accurata et exacta "da­
ta" adducta sunt. 
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8 26 Aprilel916 Padula Napoli 31 Giovanni 
Bergnach 

9 26 Aprilel916 Padula Napoli lO Giovanni 
Bergnach 

lO 5 Maggiol916 Civ. Castell . Napoli 25 Giovanni 
Bergnach 

11 6 Maggiol916 Quercia Roma l Giovanni 
Bergnach 

12 9 Maggio 1916 Narni Roma 6 Giovanni 
Bergnach 

13 10 Giugnol916 Pinerolo Torino 7 Giuseppe 
Polo 

14 10 Giugnol916 Luserna Torino l Giuseppe 
Polo 

15 21 Giugnol916 Trapani Palermo 3 l Giovanni 
Bergnach 

16 21 Giugnol916 Marsala Palermo 151 93 Giovanni 
Bergnach 

17 21 Giugnol916 Cefalù Palermo 56 15(3) Giovanni 
Bergnach 

18 21 Giugnol916 Adernò Palermo 36 13(3) Giovanni 
Bergnach 

19 2 Luglio 1916 Campagna Napoli l l Giovanni 
Bergnach 

20 4 Luglio 1916 Padula Napoli 9 Giovanni 
Berg:Q_ach 

21 5 Luglio 1916 Padula Napoli 35 Giovanni 
Bergnach 

22 11 Luglio 1916 S.M.C.Vetere Napoli 15 Giovanni 
Bergnach 

23 12 Luglio 1916 S.M.C.Vetere Napoli 20 Giovanni 
Bergnach 

24 18 Luglio 1916 Bitetto Bari 3 Giovanni 
BergQ_ach 

25 20 Luglio 1916 Ostuni Bari 11 Giovanni 
Bergnach 

26 21 Luglio 1916 Castellana Bari 2 Giovanni 
Bergnach 

27 27 Luglio 1916 Melfi Bari 5 l Giovanni 
Bergnach 

28 4 Agosto 1916 Marsala Palermo 151 31 Giovanni 
Bergnach 
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29 4 Agosto 1916 Marsala Palermo 151 31 Giovanni 
Bergnach 

30 7 Agosto 1916 Cefalù Palermo 56 9 Giovanni 
Bergnach 

31 23 Set t. 1916 Fonte Amore Ancona 143 Giovanni 
Bergnach 

32 23 Sett. 1916 Avezzano Ancona 22 Giovanni 
Bergnach 

33 23 Sett. 1916 Urbania Ancona lO Giovanni 
Bergnach 

34 23 Sett. 1916 Servigliano Ancona 5 Giovanni 
Bergnach 

35 23 Sett. 1916 Aquila Ancona 5 Giovanni 
Bergnach 

36 23 Sett. 1916 Sulmona Ancona 3 Giovanni 
Bergnach 

37 10 Ottob. 1916 S.M. C. Vetere Napoli 41 Giovanni 
Bergnach 

38 10 Ottob. 1916 Caserta (Osp.) Napoli 8 Giovanni 
Bergnach 

39 10 Ottob. 1916 Portici (Osp.) Napoli 4 Giovanni 
Bergnach 

40 12 Nov. 1916 Terrasini Palermo 22 Giovanni 
Bergnach 

41 12 Nov. 1916 Balestrate Palermo l Giovanni 
Bergnach 

42 12 Nov. 1916 Marsala Palermo 122 Giovanni 
Bergnach 

43 12 Nov. 1916 Noto Palermo 9 Giovanni 
Bergnach 

44 12 Nov. 1916 Pozzallo Palermo 18 Giovanni 
Bergnach 

45 12 Nov. 1916 Picanello Palermo 2 Giovanni 
Bergnach 

46 12 Nov. 1916 Trapani Palermo 2 Giovanni 
Bergnach 

47 12 Nov. 1916 Sciacca Palermo 12 Giovanni 
Bergnach 

48 12 Nov. 1916 Cefalù Palermo 8 Giovanni 
Bergnach 

49 12 Nov. 1916 Cast el ursino Palermo 3 Giovan ni 
Bergnach 
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50 12 Nov. 1916 Adernò Palermo 15 Giovanni 
Bergnach 

51 12 Nov. 1916 Paternò Palermo 28 Giovanni 
Bergnach 

52 12 Nov. 1916 Misterbianco Palermo 7 Giovanni 
Bergnach 

53 Dicemb. Ostuni Bari 11 Giovanni 
Bergnach 

54 Dicemb. Castellana Bari l Giovanni 
Bergnach 

Annotazioni : 
( l ) Dalla relazione del P. Bergnach risulta che questi Polacchi si erano accostati ai Sacramenti 

da un Padre Cappuccino, autorizzato a visitare i prigionieri dal Comando della Divisione di Palermo. 
(2) Anche in questo Reparto altri 150 Polacchi si erano accostati ai Sacramenti dal suddetto P. 

Cappuccino. 
(3) Sono Reparti composti di Ufficiali . 

[Tav. 2. Anno 1917] 

N. Data Reparto Corpo Forza Confes Cappellano 
d'ord. d'armata sa ti 

55 11 Genn. 1917 Savigliano Alessandria 8 8 Ambrogio 
Squintani 

56 11 Genn. 1917 Fossano Alessandria 80 62 Ambrogio 
Squintani 

57 11 Genn. 1917 Frinco d'Asti Alessandria 32 17 Ambrogio 
Squintani 

58 15 Genn. 1917 Bitetto Bari 3 Giovanni 
Bergnach 

59 15 Genn. 1917 Casale Altamura Bari 68 Giovanni 
Bergnach 

60 15 Genn. 1917 Monferrato Alessandria 16 16 Ambrogio 
Squintani 

61 15 Genn. 1917 Alessandria (Campo) 40 23 Ambrogio 
Squintani 

62 15 Genn. 1917 Alessandria (Ospedale) 8 7 Ambrogio 
Squintani 

63 15 Genn. 1917 Vigevano Alessandria 40 25 Ambrogio 
Squintani 

64 15 Genn. 1917 Castelrocchero Alessandria 27 27 Ambrogio 
Squintani 
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65 15 Genn. 1917 Voltaggio Alessandria 27 Ambrogio 
Squintani 

66 15 Genn. 1917 Gavi Alessandria 42 Ambrogio 
Squintani 

67 15 Genn. 1917 Stazzano Alessandria 19 19 Ambrogio 
Squintani 

68 Febbr. Monreale Palermo l l Ambrogio 
Squintani 

69 Febbr. Marsala Palermo 228 157 Ambrogio 
Squintani 

70 Febbr. Misterbianco Palermo 55 30 Ambrogio 
Squintani 

71 Febbr. Noto Palermo 31 9 Ambrogio 
Squintani 

72 Febbr. Pozzallo Palermo 72 66 Ambrogio 
Squintani 

73 Febbr. Vittoria Palermo 330 76 Ambrogio 
Squintani 

74 Febbr. Castelursino Palermo 16 11 Ambrogio 
Squintani 

75 Febbr. Picanello Palermo 2 l Ambrogio 
Squintani 

76 Febbr. Paternò Palermo 45 40 Ambrogio 
Squintani 

77 Febbr. Sciacca Palermo 200 153 Ambrogio 
Squintani 

78 Febbr. Favara Palermo 32 27 Ambrogio 
Squintani 

79 Febbr. Balestrate Palermo 30 11 Ambrogio 
Squintani 

80 Aprile S . Onofrio Roma 53 52 Ambrogio 
Squintani 

81 24 Maggiol917 Casagiove Napoli 4 3 Fortunato 
Giannini 

82 3 Giugno 1917 S .M.C.Vetere Napoli 5 4 Fortunato 
Giannini 

83 2 Giugno 1917 S.M.C.V. (Osp.) Napoli 8 6 Fortunato 
Giannini 

84 4 Giugno 1917 Portici (Osp.) Napoli 4 4 Fortunato 
Giannini 

85 10 Giugno 1917 Padula Napoli 350 323 Fortunato 
Giannini 
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86 26 Maggiol917 S .M.C.Vetere Napoli 120 115 Fortunato 
Giannini 

87 21 Giugnol917 Sala Consilina Napoli 3 3 Fortunato 
Giannini 

88 23 Giugno 1917 Polla Napoli 4 2 Fortunato 
Giannini 

89 23 Giugno 1917 Capraia Firenze 3 l Ambrogio 
Squintani 

90 23 Giugno 1917 Rosignano Mar. Firenze 6 6 Ambrogio 
Squintani 

91 23 Giugno 1917 Gavorrano Firenze 18 4 Ambrogio 
Squintani 

92 23 Giugno 1917 S. Gimignano Firenze 11 11 Ambrogio 
Squintani 

93 23 Giugno 1917 Pienza Firenze 11 8 Ambrogio 
Squintani 

94 23 Giugno 1917 Volterra Firenze 4 4 Ambrogio 
Squintani 

95 23 Giugno 1917 Pont'Ercole Firenze 15 15 Ambrogio 
Squintani 

96 23 Giugno 1917 Belvedere Firenze 18 18 Ambrogio 
Squintani 

97 23 Giugno 1917 Calci Firenze 26 20 Ambrogio 
Squintani 

98 23 Giugno 1917 Empoli Firenze 50 50 Ambrogio 
Squintani 

99 23 Giugno 1917 Bibbiena Firenze 25 18 Ambrogio 
Squintani 

100 23 Giugno 1917 Ribolla Firenze 27 6 Ambrogio 
Squintani 

101 23 Giugno 1917 Capanne e Fenice Firenze 18 15 Ambrogio 
Squintani 

102 Luglio Marangona Torino 5 Giovanni 
Bergnach 

103 Luglio 1917 M o sco Torino l Giovanni 
Bergnach 

104 Luglio 1917 Grosseto Firenze 9 Giovanni 
Bergnach 

105 Luglio 1917 Osp.Reg.Margh. Roma 5 2 Giovanni 
Bergnach 

106 10 Luglio 1917 Castellaccio Genova 20 18 Fortunato 
Giannini 
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107 11 Luglio 1917 Sperone Genova 3 3 Fortunato 
Giannini 

108 12 Luglio 1917 Begato Genova 18 15 Fortunato 
Giannini 

109 13 Luglio 1917 Tenaglia Genova 2 2 Fortunato 
Giannini 

110 14 Luglio 1917 Crocetta Genova 3 3 Fortunato 
Giannini 

111 15 Luglio 1917 Chi appella Genova 5 4 Fortunato 
Giannini 

112 15 Luglio 1917 Osp. Garibaldi Genova 2 2 Fortunato 
Giannini 

113 16 Luglio 1917 S. Martino Genova 4 2 Fortunato 
Giannini 

114 17 Luglio 1917 S . Tecla Genova 5 5 Fortunato 
Giannini 

115 18 Luglio 1917 Camaldoli Genova 2 2 Fortunato 
Giannini 

116 20 Luglio 1917 Apparizione Genova 25 20 Fortunato 
Giannini 

117 21 Luglio 1917 Osp. Coronata Genova lO 9 Fortunato 
Giannini 

118 24 Luglio 1917 Molini Trora Genova 30 29 Fortunato 
Giannini 

119 27 Luglio 1917 Taggia Genova 40 35 Fortunato 
Giannini 

120 29 Luglio 1917 Coldirodi Genova 37 37 Fortunato 
Giannini 

121 30 Luglio 1917 S. Stefano a Mare Genova 43 39 Fortunato 
Giannini 

122 29 Luglio 1917 S. Onofrio Roma 45 P .Eusebio 
Rejman 

123 l Agosto 1917 Finalmarina Genova lO 9 Fortunato 
Giannini 

124 3 Agosto 1917 Melogno Genova 56 56 Fortunato 
Giannini 

125 6 Agosto 1917 Savona Genova 15 12 Fortunato 
Giannini 

126 12 Agosto 1917 Pizzighettone Genova 35 31 Fortunato 
Giannini 

127 15 Agosto 1917 Cremona Genova 33 32 Fortunato 
Giannini 
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128 16 Agosto 1917 Cortemaggiore Genova 15 5 Fortunato 
Giannini 

129 20 Agosto 1917 Cicagna Genova 5 5 Fortunato 
Giannini 

130 5 Agosto 1917 S. Onofrio Roma lO P.Eusebio 
Rejman 

131 12 Agosto 1917 S. Onofrio Roma 25 P. Eusebio 
Rejman 

132 15 Agosto 1917 S . Onofrio Roma 9 P . Eusebio 
Rejman 

133 19 Agosto 1917 S . Onofrio Roma 8 P . Eusebio 
Rejman 

134 9 Settemb. Osp. Milit. Bologna 4 4 Fortunato 
Giannini 

135 11 Settemb. Cento Bologna 4 3 Fortunato 
Giannini 

136 19 Settemb. Mantova Bologna 6 6 Fortunato 
Giannini 

137 24 Settemb. Cesena Bologna 2 2 Fortunato 
Giannini 

138 25 Settemb. Rocca in Cesena Bologna 3 l Fortunato 
Giannini 

139 7 Settemb. Grottaferrata Roma 15 P. Eusebio 
Rejman 

140 9 Settemb. Montespaccato Roma 42 P. Eusebio 
Rejman 

141 16 Settemb. S . Onofrio Roma 12 P. Eusebio 
Rejman 

142 23 Settemb. Montespaccato Roma 23 P. Eusebio 
Rejman 

143 26 Settemb. Grottaferrata Roma 14 P. Eusebio 
Rejman 

144 30 Settemb. S. Onofrio Roma lO P. Eusebio 
Rejman 

145 11 Ottob. Calci Firenze 35 32 Fortunato 
Giannini 

146 23 Ottob. Urbino Ancona 25 23 Fortunato 
Giannini 

147 28 Ottob. Avezzano Ancona 52 52 Fortunato 
Giannini 

148 6Novemb. Ospedale Milit. Palermo 15 Fortunato 
Giannini 
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149 8Novemb. Monreale Palermo lO 4 Fortunato 
Giannini 

150 11 Novemb. Marsala Palermo 175 153 Fortunato 
Giannini 

151 15 Novemb. Sciacca Palermo 45 43 Fortunato 
Giannini 

152 16 Novemb. Balestrate Palermo 4 4 Fortunato 
Giannini 

153 18 Novemb. Termini Palermo l l Fortunato 
Giannini 

154 21 Novemb. Cefalù Palermo 15 4 Fortunato 
Giannini 

155 22 Novemb. Milazzo Palermo 2 2 Fortunato 
Giannini 

156 23 Novemb. Catania Palermo 5 3 Fortunato 
Giannini 

157 26 Novemb. S. Giov.la Punta Palermo 7 3 Fortunato 
Giannini 

158 29 Novemb. Pozzallo Palermo 3 2 Fortunato 
Giannini 

159 30 Novemb. Vittoria Palermo 480 425 Fortunato 
Giannini 

160 4 Dicemb. Catania Palermo 8 4 Fortunato 
Giannini 

161 6 Dicemb. Adernò Palermo 2 l Fortunato 
Giannini 

162 7 Dicemb. Paternò Palermo 93 71 Fortunato 
Giannini 

163 12 Dicemb. P. Armerina Palermo 15 12 Fortunato 
Giannini 

164 8 Dicemb. Montespaccato Roma 12 P . Eusebio 
Rejman 

165 12 Dicemb. Osp. Reg. Margh. Roma 16 P . Eusebio 
Rejman 

166 23 Dicemb. Osp. Reg. Roma 15 P. Eusebio 
Margh.m Rejman 

167 24 Dicemb. Grottaferrata Roma 15 P. Eusebio 
Rejman 

168 25 Dicemb. Montespaccato Roma 40 P. Eusebio 
Rejman 

169 28 Dicemb. Osp. Reg. Margh. Roma 13 P . Eusebio 
Rejman 
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Annotazione: 
( l ) Il 20 Dicembre 1917 il Cappellano Don Squintani, dall'ospedale 202, scrive che h a vsita to 

altri due ospedali e h a confessato dei Polacchi . 

[Tav. 3. Anno 1918] 

N. Data Reparto Corpo Forza Confes- Cappellano 
d'ord d'armata sati 

170 6 Febbraio Osp.Mil. Bari 5 5 Fortunato 
1918 Giannini 

171 9 Febbraio Ostuni Bari 6 5 Fortunato 
1918 Giannini 

172 15 Febbraio Gallipoli Bari 2 2 Fortunato 
1918 Giannini 

173 19 Febbraio Gastellana Bari 3 l Fortunato 
1918 Giannini 

174 23 Febbraio Matera Bari l l Fortunato 
1918 Giannini 

175 25 Febbraio Casale Altam. Bari 285 263 Fortunato 
1918 Giannini 

176 28 Febbraio Venosa Bari 4 l Fortunato 
1918 Giannini 

177 l Marzo 1918 Melfi Bari 6 2 Fortunato 
Giannini 

178 4 Marzo 1918 Muro Lucano Bari 7 l Fortunato 
Giannini 

179 9 Marzo 1918 Salandra Bari 99 99 Fortunato 
Giannini 

180 14 Marzo 1918 Stilo Bari 78 65 Fortunato 
Giannini 

181 19 Marzo 1918 Saracena Bari 50 44 Fortunato 
Giannini 

182 23 Marzo 1918 Osp. Caserta Napoli 17 17 Fortunato 
Giannini 

183 23 Marzo 1918 S .M.C.Vetere Napoli 1350 1150(1) Fortunato 
Giannini 

184 23 Marzo 1918 Casinomuto Napoli 78 15<2> Fortunato 
Giannini 

185 l Marzo 1918 Foggia Ancona 30 14 Domenico 
Caggese 

186 l Marzo 1918 Cerignola Ancona 25 15 Domenico 
Caggese 
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187 30 Marzo 1918 Montespaccato Roma 50 P. Eusebio 
Rejman 

188 31 Marzo 1918 Montespaccato Roma 28 P. Eusebio 
Rejman 

189 2 Aprile 1918 S. Onofrio Roma 87 85 Domenico 
Caggese 

190 13 Aprile 1918 Forte Ostiense Roma 11 P. Eusebio 
Rejman 

191 2 Maggio 1918 Avezzano Ancona 55 48 Fortunato 
Giannini 

192 5 Maggio 1918 Cavalleria Roma 52 P. Eusebio 
Rejman 

193 5 Maggio 1918 Magliano Ancona 37 33 Fortunato 
Giannini 

194 7 Maggio 1918 Collepizzuto Ancona 21 19 Fortunato 
. Giannini 

195 29 Aprile 1918 Ospedale Orvieto l l Fortunato 
Giannini 

196 9 Maggio 1918 Maddalena Ancona 12 12 Fortunato 
Giannini 

197 9 Maggio 1918 Cremona Genova 82 80 Ambrogio 
Squintani 

198 Maggio 1918 Pioltino Genova 20 18 Ambrogio 
Squintani 

199 Maggio 1918 Moirago Genova 13 13 Ambrogio 
Squintani 

200 Maggio 1918 Viano Genova 23 23 Ambrogio 
Squintani 

201 Maggio 1918 Badile Genova 26 26 Ambrogio 
Squintani 

202 Maggio 1918 Cascina Genova 4 4 Ambrogio 
dei Borromeo Squintani 

203 Maggio 1918 Cascina Nuova Genova 23 23 Ambrogio 
Squintani 

204 Maggio 1918 Villamaggiore Genova 25 25 Ambrogio 
Squintani 

205 Maggio 1918 Adelina Genova 28 28 Ambrogio 
Squintani 

206 Maggio 1918 Birolo Genova 25 25 Ambrogio 
Squintani 

207 Maggio 1918 Colombarone Genova 17 17 Ambrogio 
Squintani 
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208 Maggio 1918 Cornogiovine Genova lO lO Ambrogio 
Squintani 

209 Maggio 1918 Mocomero Genova 86 83 Ambrogio 
Squintani 

210 Maggio 1918 Bore di Meffi Genova 70 63 Ambrogio 
Squintani 

211 Maggio 1918 Pieve del Mona Genova 26 26 Ambrogio 
Squintani 

212 Maggio 1918 Moraro Giovine Genova 30 27 Ambrogio 
Squintani 

213 Maggio 1918 Regona Genova 6 2 Ambrogio 
Squintani 

214 24Maggio 1918 Osp. Savona Genova 3 2 Fortunato 
Giannini 

215 l Giugno 1918 Osp. Argò Alessandria 15 lO Fortunato 
Giannini 

216 3 Giugno 1918 Campo Contumac. Alessandria 12 8 Fortunato 
Giannini 

217 5 Giugno 1918 Gavi Alessandria 25 22 Fortunato 
Giannini 

218 15 Giugno Frinco d'Asti Alessandria 11 8 Fortunato 
1918 Giannini 

219 16 Giugno Penango Alessandria 15 15 Fortunato 
1918 Giannini 

220 21 Giugno Fossano Alessandria 60 42 Fortunato 
1918 Giannini 

221 23 Giugno Brà Alessandria 45 34 Fortunato 
1918 Giannini 

222 25 Giugno Osp. Cuneo Alessandria 7 5 Fortunato 
1918 Giannini 

223 15 Giugno Osp. Reg. Margh. Roma 3 P. Eusebio 
1918 Rejman 

224 23 Giugno S.M.e . Vetere Napoli 34 P. Eusebio 
1918 Rejman 

225 25 Giugno S .M.e. Vetere Napoli 60 20 P. Eusebio 
1918 Rejman 

226 26 Giugno Casagiove Napoli 81 26 P. Eusebio 
1918 Rejman 

227 2 Luglio 1918 Sala Consilina Napoli 53 40 P. Eusebio 
Rejman 

228 26 Luglio 1918 Osp. Reg. Margh. Roma 13 P. Eusebio 
Rejman 
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229 26 Lugliol918 Osp. da Campo 27 450 70<3) Ambrogio 
(Fronte) Squintani 

230 Luglio 1918 Osped. Milit. Verona 25 4 Ambrogio 
Squintani 

231 Luglio 1918 Osped. Milit. Bologna 4 4 Ambrogio 
Squintani 

232 Luglio 1918 Osped. 90 60 Ambrogio 
da Campo 202 Squintani 

233 Luglio 1918 Osped. 45 45 Ambrogio 
da Campo 085 Squintani 

234 Luglio 1918 Osped. 4 2 Ambrogio 
da Campo 007 Squintani 

235 Luglio 1918 Osped. da Campo l l Ambrogio 
129 Squintani 

236 Luglio 1918 Osped. da Campo 37 37 Ambrogio 
27 Squintani 

237 Luglio 1918 Osp. Croce Rossa 2 2 Ambrogio 
It. N° 5 Squintani 

238 Luglio 1918 Osped. Milit. Vicenza 80 40 Ambrogio 
Squintani 

239 Luglio 1918 Ambulanza 9 7 Ambrogio 
Francese Squintani 

240 Luglio 1918 Osped. da Campo 280 i più Ambrogio 
204 gravi Squintani 

241 Luglio 1918 Osped. da Campo 200 pocru<4 > Ambrogio 
204 Squintani 

242 Luglio 1918 Osped. da Campo 420 i più Ambrogio 
204 gravi Squintani 

243 Luglio 1918 Tordimonte Roma 18 18 Ambrogio 
Squintani 

244 Luglio 1918 Bagni Roma 15 8 Ambrogio 
Squintani 

245 Luglio 1918 Ospedale 2 2 Ambrogio 
di Foligno Squintani 

246 Luglio 1918 Osa Roma 14 11 Ambrogio 
Squintani 

247 Luglio 1918 Fossa bello Roma 28 28 Ambrogio 
Squintani 

248 Luglio 1918 Scalette Roma 12 12 Ambrogio 
Squintani 

249 Luglio 1918 Sette Frati Roma 11 11 Ambrogio 
Squintani 
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250 Luglio 1918 Cascina Nova Roma 32 32 Ambrogio 
Squintani 

251 Luglio 1918 Mostarda Roma 25 25 Ambrogio 
Squintani 

252 Luglio 1918 Sette Frati Roma 12 12 Ambrogio 
Squintani 

253 Luglio 1918 Osped. di Orvieto 5 5 Ambrogio 
Squintani 

254 Luglio 1918 Ospedale 8 4 Ambrogio 
di Civitavecchia Squintani 

255 Luglio 1918 Corneto Tarquinia Roma 18 16 Ambrogio 
Squintani 

256 10 Luglio 1918 Ospedale 5 5 Fortunato 
di Torino Giannini 

257 15 Luglio 1918 Venaria Reale Torino 33 25 Fortunato 
Giannini 

258 19 Luglio 1918 Exilles Torino 4 3 Fortunato 
Giannini 

259 21 Luglio 1918 Chiomonte Torino 18 18 Fortunato 
Giannini 

260 24 Luglio 1918 Susa Torino 9 6 Fortunato 
Giannini 

261 26 Luglio1918 Oldenico Torino 28 28 Fortunato 
Giannini 

262 28 Luglio 1918 Palestro Torino 15 14 Fortunato 
Giannini 

263 30 Luglio 1918 Carpeneto Torino 22 22 Fortunato 
Giannini 

264 l Agosto 1918 Cerrone Torino 25 25 Fortunato 
Giannini 

265 2 Agosto 1918 Osp. Novara Torino 2 l Fortunato 
Giannini 

266 5 Agosto 1918 Pinerolo Torino 13 lO Fortunato 
Giannini 

267 8 Agosto 1918 Verrès Torino 40 40 Fortunato 
Giannini 

268 11 Agosto 1918 Aymavilles Torino 38 24 Fortunato 
Giannini 

269 1918 Pelago Firenze 2 2 Domenico 
Caggese 

270 1918 Bolgheri Firenze 66 66 Domenico 
Caggese 
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271 1918 Ribolla Firenze 16 14 Domenico 
Caggese 

272 1918 Poggio Quardiano Firenze 15 8 Domenico 
Caggese 

273 1918 Cicalino Firenze \ 50 50 Domenico 
Caggese 

274 1918 Tesorino Firenze lO lO Domenico 
Caggese 

275 1918 Morello Firenze 14 9 Domenico 
Caggese 

276 1918 Colognola Firenze 30 28 Domenico 
Caggese 

277 1918 Incisa Firenze 13 13 Domenico 
Caggese 

278 1918 Bibbiena Firenze 2 2 Domenico 
Caggese 

279 1918 Bagno di Cetica Firenze 2 2 Domenico 
Caggese 

280 1918 Prato Vecclùo Firenze 4 3 Domenico 
Caggese 

281 1918 Ortignano Firenze l l Domenico 
Caggese 

282 1918 Badia Nega Firenze l l Domenico 
Caggese 

283 1918 Palazzo del Pero Firenze 20 20 Domenico 
Caggese 

284 1918 Viamaggio Firenze 2 l Domenico 
Caggese 

285 1918 Bascio Firenze 11 9 Domenico 
Caggese 

286 1918 Volterra Firenze 11 7 Domenico 
Caggese 

287 1918 Montepulciano Firenze 15 12 Domenico 
Caggese 

288 1918 Pienza Firenze 19 9 Domenico 
Caggese 

289 1918 S .Quirico d'Orcia Firenze 9 9 Domenico 
Caggese 

290 1918 Figelletto Firenze 80 75 Domenico 
Caggese 

291 1918 Figelletto Firenze 80 75 Domenico 
Caggese 
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292 1918 Sinalunga Firenze 24 22 Domenico 
Caggese 

293 1918 Lucignano Firenze 13 13 Domenico 
Caggese 

294 1918 Monte Cuccolo Firenze 10 10 Domenico 
Caggese 

295 1918 Quarata Firenze 10 10 Domenico 
Caggese 

296 1918 Serravalle Firenze 13 13 Domenico 
Caggese 

297 1918 Moncigoli Firenze 25 25 Domenico 
Caggese 

298 1918 Pieve S. Stefano Firenze 25 25 Domenico 
Caggese 

299 1918 Le Corti Firenze 10 2 Domenico 
Caggese 

300 1918 S. Donato Firenze 12 12 Domenico 
in Poggio Caggese 

301 1918 Caprona Firenze 25 18 Domenico 
Caggese 

302 1918 Calci Firenze 23 18 Domenico 
Caggese 

303 1918 Gavorrano Firenze 14 12 Domenico 
Caggese 

304 1918 Ravi Firenze 8 6 Domenico 
Caggese 

305 1918 P assonai a Firenze 34 34 Domenico 
Caggese 

306 1918 Terontola Firenze 90 85 Domenico 
Caggese 

307 9 Agosto 1918 Osp. Reg. Margh. Roma 11 P . Eusebio 
Rejman 

308 10 Agosto 1918 Monterotondo Roma 95 P . Eusebio 
Rejman 

309 26 Agosto 1918 Velletri Roma 8 P . Eusebio 
Rejman 

310 29 Agosto 1918 Osp . Reg. Margh. Roma 15 P. Eusebio 
Rejman 

311 31 Agosto 1918 Osp. Velletri Roma 21 P. Eusebio 
Rejman 

312 15-25 Sett. Osp. Rosolino Pilo Palermo 43 Ambrogio 
1918 Squintani 
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313 17 Sett. 1918 Castelvetrano Palermo 20 19 Ambrogio 
Squintani 

314 18 Sett. 1918 Terrasini Palermo 72 27 Ambrogio 
Squintani 

315 21 Sett.l918 Osp. Trapani Palermo 19 Ambrogio 
Squintani 

316 29 Sett. 1918 Mezzojuso Palermo 47 42 Ambrogio 
Squintani 

317 30 Sett. 1918 Osp. Girgenti Palermo lO Ambrogio 
Squintani 

318 20 Sett. 1918 Ospedali Foggia Bari 45 Fortunato 
Giannini 

319 23 Sett. 1918 Castellana Bari 3 3 Fortunato 
Giannini 

320 25 Sett. 1918 Matera Bari 2 2 Fortunato 
Giannini 

321 l Sett. 1918 Velletri Roma l P. Eusebio 
Rejman 

322 2 Sett. 1918 Forte Ostiense Roma 5 P. Eusebio 
Rejman 

323 15 Sett. 1918 Velletri Roma 17 P. Eusebio 
Rejman 

324 6 Ottobre 1918 Velletri Roma 5 P. Eusebio 
Rejman 

325 6 Ottobre 1918 Ospedali Lecce Bari 6 5 Fortunato 
Giannini 

326 9 Ottobre 1918 Melfi Bari 4 2 Fortunato 
Giannini 

327 10 Ottobre Muro Lucano Bari 3 l Fortunato 
1918 Giannini 

328 11 Ottobre Osp. Potenza Bari 5 5 Fortunato 
1918 Giannini 

329 12 Ottobre Ospedali di Bari 15 11 Fortunato 
1918 Giannini 

330 13 Ottobre Ospedali di Napoli 17 Fortunato 
1918 Giannini 

331 1918 Casinomuto Napoli 86 14 Fortunato 
Giannini 

332 1918 Casagiove Napoli 175 32(5) Fortunato 
Giannini 

333 1918 Cavalleria Napoli 75 15 Fortunato 
in S. Maria Giannini 



334 1918 S. Maria Campo Napoli 

335 1918 Osp. Perrella Napoli 
in S. Maria 

336 1918 Osp. Cipullo Napoli 
in S. Maria 

337 1918 Osp. Caserta Napoli 

338 1918 Osp. di Aversa Napoli 

339 3 Novemb. Velletri Roma 
1918 

340 10 Nov. 1918 Montespaccato Roma 

341 21 Nov. 1918 Osp. Reg. Margh. Roma 

342 dal 23 Nov. al S. Maria Napoli 
5 Dicemb. 1918 

343 13 Dicem. 1918 Monte Rotondo Roma 

Annotazioni: 
( l) Fu in occasione delle feste pasquali. 
(2) E' un Reparto composto di Ufficiali. 
<3> Il Cappellano scrive: Gli altri vennero subito sgombrati . 
(4) Il Cappellano scrive: Pochi, perché vennero trasportati a Ferrara. 
(5) Sono tre reparti Ufficiali. 
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7790 3500<6> Fortunato 
Giannini 

460 400 Fortunato 
Giannini 

265 190 Fortunato 
Giannini 

74 Fortunato 
Giannini 

185 123 Fortunato 
Giannini 

14 P. Eusebio 
Rejman 

6 P. Eusebio 
Rejman 

61 P . Eusebio 
Rejman 

458 P . Eusebio 
Rejman 

53 P . Eusebio 
Rejman 

(6) ln questo tempo più volte i Polacchi festeggiarono la liberazione della loro patria e pub­
blicamente ringraziarono Dio della grazia ricevuta. 

Confessati nel1916 
Confessati nel 1917 
Confessati nel 1918 

Riepilogo 

a-a) Adscriptum supra lineam manu Achillis Ratti . 

Totale 

N° 1090 
N° 3200 
N° 9594 
N° 13884 

b) In margine adnotatio manu Achillis Ratti scripta: Passati i primi 2 fogli a Mons. Gnatowski 
per la traduzione o preparazione polacca da pubblicare. 
c-c) Adscriptum manu Achillis Ratti. 
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A7. 

Angelina Wielowiejska, praeposita monasterii Immaculatae 
Conceptionis BMV 

Benedicto XV 

Wir6wal, 7 V 1919. 

Supplicat summo pontifici, ut licentiam concedat primas quattuor clas­
ses Seminarii lnferioris dioecesis Podlachiensis in Wir6w aperiendi. 

Autogr.: AV, Arch.Nunz.Vars. 191 f. 10llr (N.prot. 1292). 

Très Saint Père, 

Prostemées à Ses Pieds avec les sentiments du plus ardent amour filial 
nous venons présenter à V otre Sainteté la pétition suivante: 

Notre Ordinaire, Henri Prze:idziecki, Eveque de Podlachie, désire nous 
confier l'éducation de quelques petits garçons pour leur faire passer les qua­
tre premières classes du Petit Séminaire. Comme notre Règle nous parle 
seulement de l'éducation de jeunes filles, nous venons demander à Votre 
Sainteté Sa permission pour que nous puissions nous charger pendant une 
dixaine d'années, selon le souhait de Notre Ordinaire, du Petit Séminaire à 
Wir6whl. 

De V otre Sainteté la dévouée fille 

s. Angéline Wielowiejska 

L.s. [Sigillum cum effigie Beatae Virginis Mariae Immaculatae et inscri ­
ptione: "Klasztor S.S. Niepokalanek") 

a) In orig.: Wier6w 
b) In margine adnotatio manu Achilli s Ratti: "Presentata e raccomanda ta dal Rev.do P . Sobo­
!ewsk.i, [OFM] Convent. ; Mons. Prze:tdzieck.i non ne ha mai parlato18 Risposto oralmente al P . 
Sobolewsk.i sembra inopportuna la domanda e la cosa dovuta". 

18 Epus Prze:tdziecki mentionem feci t inopiae aedificiorum ad usum dioecesanum aptorwn, cfr . 
N. 780. 



A. 8. 

Sac. Antonius SongajDo, decanus Brestensis in Lithuania 
Georgio Matulewicz, epo Vilnensi 
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Brestae in Lithuania, 19 V 1919. 

Transmittit relationem de actione et comprehensione sac. Michaelis Kit 
Brestae in Lithuania. 

Or. (ms.): AV, Arch.Nunz.Vars. 205 f. 466r-470r Nr 170. 

Dziekana Brzeskiego Raport 

Na mocy polecenia Mons. Rattiego powazam si~ zlozyé Waszej Eksce­
lencji protok6l zeznania19 o szkodliwej dzialalnosci unickiego ksi~dza Mi­
chaila Kita w Brzesciu2o. 

Annexum: 

Protok6l 

dziekan ks. A Songajlo 
kanonik honorowy 

Brestae in Lithuania, 10 III 1919. 

Z powodu aresztowania unickiego ksi~dza Michaily Kita w m. Brzesciu 
Litewskim przez wojska polskie, w chwili wkroczenia ostatnich do Brzescia, 
za prowadzenie rzekomo agitacyi antykatolickiej , zapytany w tej sprawie p . 
Wladyslaw Wisniewski, obywatel m. Brzescia a obecnie jego burmistrz, .ze­
znal, co got6w jest stwierdzié w kazdej chwili pod przysi~gi\, co nast~puje: 

Przybylem w liczbie pierwszych reemigrant6w z Rosji do Brzescia w 
sierpniu rniesillcu 1918 roku. Zastalem ukramskiego ksi~dza Michaila Kita 
w Brzesciu. Ludnosé miejscowa nazywala go "ukrainskim popem" i trakto­
wano go jako "prawoslawnego popa". Ksilldz Kit odprawial nabozenstwa w 
kosciele katolickim obrzi\dku lacifiskiego, podczas nabozenstwa w swoich 
kazaniach napadal na Polak6w i katolickich obrzildku lacinskiego ksi~zy. 
Ludnosé katolicka na nabozenstwie nie bywala. Gdy si~ zwr6cilem do ks. 

19 Vide infra annexum. 
20 Cfr. epistulas Michaelis IGt ad visita torem aposto!icum dat as: ANP LVll/4, N . 524, 576, 583, 

604, 634, 689, 728, 805, 809. 
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Kita o zwrot kosciola, gdyz katolicy zmuszeni byli sluchaé Mszy sw. w cerk­
wi schyzmatyckiej, w kt6rej miewal nabozeilstwa niemiecki katolicki ksia,dz, 
kapelan Bechta, ks . Kit dal odpowiedz odmowna,. Gdy jednak wraz z garstka, 
katolik6w pocz~lismy zbieraé podpisy w celu wniesienia podania do odpowie­
dnich wladz niemieckich o zwrot kosciola, ks. Kit, widaé bylo, ze czul si~ z 
tego powodu obrazonym i przestal mi si~ klaniaé. Gdy jednak po kilku tygo­
dniach staraii naszych, otrzymalismy pozwolenie od wladz niemieckich 
zwrotu kosciola, pomimo rozkazu komendanta niemieckiego m . Brzescia od­
dania kluczy koscielnych mnie i ks. Szczerbickiemu, kt6ry r6wniez w tym 
czasie zjechal do Brzescia z Rosji, ks. Kit kluczy nie oddal. Przed delegacja, 
tlumaczyl si~, ze kluczy nie posiada, ze takowe sa, w Komisariacie Ukrain­
skim. Nie maja,c mozliwosci zdobycia od ks. Kita kluczy z polecenia komen­
danta m . Brzescia, drzwi kosciola lomem zostaly wysadzone i tym dniu uro­
czystym, 14 listopada 1917, po raz pierwszy zostala odprawiona Msza swi~­
ta przez niemieckiego kapelana, ks. Bechta, kt6ry r6wniez jako gorliwy ka­
plan, unikal Kita jako kaplana niegodnie nosza,cego charakter kaplailski . 

Opini~ w miescie i w okolicach ks. Kit pozostawil najgorsza,. On byl 
tylko agitatorem ukraiilskim, ale nigdy nie nosil charakteru kaplana unic­
kiego. Na propozycj~ zrobiona, przeze mnie i ks. Szczerbickiego, zeby wsp6l­
nie w kosciele odprawiaé nabozenstwa, ks . Kit propozycji nie przyja,} i ani 
razu w kosciele jtiZ naszym nie byl, natomiast z popem schyzmatyckim si~ 
la,czyl, co swiadczylo o wi~kszej przychylnosci do schyzmy, niz do Rzymu. 
Kiedy rozeszla si~ wiesé, ze ksi~dza Kita wyslano z Brzescia, jako burmistrz 
m. Brzescia, poszedlem do jego mieszkania. Ku memu zdziwieniu zastalem 
go jeszcze w mieszkaniu, lecz naczynia swi~te i ornaty zastalem porozrzu­
cane po posadzce w mieszkaniu. Obecnie rzeczy swi~te, z polecenia ks . Kita, 
sa, oddane schyzmatykowi Dawidowiczowi, mieszkaiicowi m . Brzescia, co 
r6wniez swiadczy o tym, ze i sam on nie ceni swej religii i jej obrz~d6w. 

Protok6l przeczytano: burmistrz miasta Brzescia W. Wisniewski 
Zeznanie odebral dziekan Brzescia ks. A Songajlo. 

Ks. Fabian Szczerbicki, wikariusz kosciola Brzeskiego, potwierdzil zez­
nania p. Wisniewskiego w sprawie procesu zwrotu kosciola i otwarcia go za 
pomoca, wywazenia drzwi koscielnych, i dodal co nast~puje: wracaja,c do 
Brzescia jako reemigrant z Ekaterynoslawia, wsta,pilem po drodze do Wilna, 
do ks. administratora diecezji naszej . Ks. Administrator polecal mi dzialaé w 
Brzesciu jako administratorowi kosciola. Po przybyciu do Brzescia, natych­
miast wsta,pilem do ks. Michaila Kita, z prosba, o zwrot kosciola. Ks. Kit nie 
tylko mi kosciola nie oddallecz, jak jestem przekonany, zawdzi~czaja,c ks. 
Kitowi przez dwa miesia,ce nie mialem prawa chodzié ze Msza, swi~ta,, nawet 
prywatnie we wlasnym moim mieszkaniu, ks. Kit, zapominaja,c o prawie ka-
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nonicznym denuncjowal mi!iJ do wladz cywilnych niemieckich, ze ja nie jes­
tem stalym mieszka:ricem Brzescia, ze trafilem do Brzescia nieprawnie. 
SkargliJ powyzszq, jako referent w biurze Ukrai.D.skim, czytal Stanislaw Ko­
rzeniowski . Tq drogq skargi chcial mi!iJ usunqé ks. Kit z m. Brzescia. 

Gdy ks. Kitowi powiedzialem, ze mam prawo byé w Brzesciu, gdyz po­
siadam uprawnienia od swego administratora diecezji wileiiskiej, ks. Kit za­
znaczyl, ze ks. administrator nie ma prawa wtrqcaé si!iJ do innego paiistwa, 
a gdy mu zaznaczylem, ze dop6ki nie nastqpil podzial diecezji prawny, 
Brzesé moze pozostawaé pod zarzqdem biskupstwa wileiiskiego, on ponow­
nie i kategorycznie zaznaczyl, ze w Brzesciu biskup wileiiski nie ma prawa 
najmniejszego i polecal mi zwr6cié si!iJ do biskupa zytomierskiego. W m. 
Czernawczycach kosci6l katolicki w 1867 r . zamieniony na cerkiew prawo­
slawnq, zawdzi!iJczajqc staraniom kapelana wojsk niemieckich, ks . Bechta, 
zostal zamieniony z powrotem na kosci6l katolicki. Wskutek starari.ludnosci 
prawoslawnej, ks. Kit przez wladze niemieckie z powrotem odebral kosci6l w 
Czernawczycach katolikom i oddal go z powrotem prawoslawnym. Tak kos­
ci6l przetrwal w posiadaniu schyzmy do czasu wkroczenia wojska polskiego 
do Brzescia, obecnie juz jest kosciolem katolickim. Do ludnosci katolickiej w 
Czernawczycach, ks. Kit odezwal si!iJ w nast!iJpujqce slowa: "kto chce byé Po­
lakiem, niech idzie pod WarszawliJ, wezmie paciorki, kupi katarynkliJ i ihra­
je". Katolicy zrozumieli, ze paciorki to znaczy r6zaniec. Proponowalem ks. 
Kitowi odprawianie wsp6lnego nabozeri.stwa w kosciele, lecz ks . Kit dawal 
odpowiedzi wymijajqce, zsylajqc si!iJ na wladze cywilne. Na mnie robilo to 
wrazenie, ze ks. Kit jest tylko agitatorem ukrairi.skim jak w kosciele, tak i 
poza kosciolem. Z racji zabrania kosciola katolickiego, kapelan wojskowy 
niemiecki ks. Becht odprawial nabozeri.stwa w cerkwi prawoslawnej, nie 
chcqc nic mieé wsp6lnego z ks. Kitem. Ja tez po dw6ch miesiqcach czekania, 
z racji skargi ks. Kita, ostatecznie otrzymalem od Niemc6w prawo odpra­
wiania nabozeri.stw, aie nie w kosciele lecz tylko w gmachu cerkwi. 

Protok6l przeczytano: Ks. F . Szczerbicki 
Zeznania odebral dziekan Brzescia ks. A Songajlo 

Stanislaw Korzeniowski, mieszkaniec Brzescia, obecnie Komisarz Policji 
l-go Okr!iJgu m . Brzescia, zeznal co nast!iJpuje: 

W czasie okupacji niemieckiej w kori.cu 1918 roku, bylem kancelistq w 
zarzqdzie ukrairi.skim m . Brzescia. J ako do kancelisty trafila do rqk moich 
skarga napisana przez ks. Michaila Kita do zastçpcy Chelmskiego .. Guber­
nialnego Starosty w Brzesciu, Doncowa. Tresé prosby byla nastçpujqca: Po­
niewaz ks. Szczerbicki jest stalym mieszka:ricem miasta Wilna i do wojny w 
Brzesciu nie byl, ze wzglçdu na to, ze on si!iJ dopomina o zwrot kosciola kato­
lickiego w Brzesciu i prowadzi rozmowy z katolikami przed kosciolem, prosi 
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o uswri~cie takowego z Br.zescia. Poniewa:i ja w rozmowie prywatnej pod­
czas obiadu w kasynie ukrai.Jiskim zaprotestowalem przeciw tego rodzaju 
skardze ks . Kita na ks. Szczerbickiego, teraz scia,gné.ilem na siebie podejrze­
nie i mialem byé uswri~tym z posady, lecz poniewa:i nie bylo innego zast~p­
cy na moje miejsce, na wstawiennictwo koleg6w urz~dnik6w, chwilowo zo­
stalem na posadzie. Nienawisé swoja, do tego, co katolickie i polskie ks. Kit 
jasno zaznaczyl w swoim pismie "Mir" . Ks. Kit byl redaktorem owego pisma. 
Ks. Kit pozostawal w dobrych stosunkach z schyzmatyckim popem Kozlow­
skim, przyslanym z Rejowca jako czlonek Chelmskiego Duchownego Kole­
gium. W tych cerkwiach schyzmatyckich ks. Kit na r6wni z popem Kozlow­
skim odprawial nabo:ie:rlstwa. Na mnie robilo wra:ienie, :ie ks. Kit jest po­
pem schyzmatyckim i agitatorem ukrai:riskim. 

Przeczytano: Komisarz Policji I-go Okr~gu m . Brzescia St. Korzeniowski 
Zeznanie podal dziekan brzeskiego kosciola ks. A. Songajlo 

A.9. 

Card. Petrus Gasparri 
S. Elisabeth Rosae Czacka 

Ex colle Vaticano, 31 V 1919. 

Edocet eam summum pontificem actione eius in favorem caecorum gavi­
sum esse Deumque orare, ut tales eius actiones adiuvet et ad precationem 
caecorum liberorum et Consilii Administrationis Instituti Lascensis (in La­
ski) benedictionem apostolicam omnibus impertit. 

Min. (ms.): AV, Segreteria dj Stato 1919, R. 233 fase. l, f. 212r-v W 91940. 

Monsignor Achille Ratti, Visitatore Apostolico in Polonia, dopo la sua vi­
sita a cotesto Ospizio dei ciechi trasmetteva al Santo Padre un filiale e de­
voto Indirizzo del Consiglio di Amministrazione e dei poveri ciechi raccolti 
nel medesimo Ospizio21_ 

Nello stesso tempo comwricava al Santo Padre le buone opere che Ella 
sta compiendo a vantaggio di quegli infelici che sono privi della vista, sia col 
preparare la fondazione di una Casa religiosa per cieche aventi da Dio il 
dono della vocazione allo stato religioso, sia col prodigare tutta se stessa a 

21 Cfr. ANP LVII/4, annexum ad N. 571, p. 134-135. 
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beneficio dei poveri ciechi22. Sua Santità si è compiaciuta di queste notizie e 
mentre si rallegra con Lei per l'opera sua zelante e caritatevole, le invoca da 
Dio la grazia di poter continuare prosperamente l'opera medesima. 

In pari tempo Sua Santità avendo gradito il suddetto ossequente ed 
affettuoso Indirizzo, ne ringrazia i membri del Consiglio d'Amministrazione 
e quanti appartengono al pio Istituto impartendo a tutti di cuore l'Apostolica 
Benedizione23. 

Con sensi etc. 
P. Card. Gasparri 

AlO. 

Adnotationes sac. Ioannis Gnatowski 

[Varsaviae, V 1919]. 

Proponit aliqua consilia ad novam ordinationem territorialem et admi­
nistrativam Ecclesiae in Polonia et regionibus adiacentibus pertinentia, et, 
praeter alia, fautorem se monstrat coniunctionis archidioecesis Gnesnensis et 
Varsaviensis, necnon sedis primatialis Varsaviam translationis. 

Autogr. (ms.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 114r-119r. 

Mémoiresa) sur la nouvelle circonscription des diocèses en Pologne et 
dans les provinces limitrophes. 

Jusqu'à ces derniers temps, toute la vie ecclésiastique en Pologne avait 
été subordonnée aux intérets égo'istes des Puissances, qui la détenaient. Ces 
intérets étant contraires au catholicisme en Russie et en Allemagne, et in­
différents en Autriche, les gouvernements oppresseurs ne se soucièrent 
guère de subvenir aux nécessités religieuses d'un pays concret. Il est vrai 
que Joseph 1124 fonda un diocèse en Galicie et le gouvernement autonome du 
royaume de Pologne suivi en 1818 cet exemple, mais en revanche le gouver­
nement Russe supprima trois diocèses dans l'immense oeuvre de persécu­
tion, dont il se rendit coupable. Morcelés dans le partage de la Pologne, et 

22 Cfr. ibidem, p. 132-133. 
23 Hanc epistulam una cum litteris suis card. Gasparri misi t Achilli Ratti 31 V 1919 (N° 91540); 

talis epistula hic sepratim non publicatur, eius autem originale (dactylogr.) servatur in AV, Arch. 
Nunz.Vars. 1919 f. 1038r (N.prot . 1341). 

24 Cfr . ANP LVII/l , notam 133, p. 53-54. 
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agrandis outre mesure les diocèses actuels ne r épondent guère aux besoins 
des fidèles . Dans la nouvelle Pologne, leur nombre devra ètre nécessaire­
ment augmenté et il faudra leurs tracer de nouvelles limites. La question du 
Siège Primatial s'impose d'abord, bien que sa solution ne soit pas urgente . 
L'archevèque de Varsovie jouit de la plupart des privilèges du Primat: ce­
pendant le Siège de Gnesen n'en conserve pas moins le titre et les honneurs 
de l'ancien Interrègne du Royaume. Varsovie étant la capitale, le point cen­
trai et le coeur de toute la Pologne, il serait du plus haut intérèt d'y figer la 
résidence du Primat25. Nous avons certes des exemples contraires, le siège 
Primatial n'étant point dans la capitale du pays à Tolède, Armagh, Bahia ou 
Malines; mais dans tous ces pays la condition de l'Eglise est bien diverse de 
la nòtre, et la tradition de la Primauté n'a pas été rompue comme chez nous, 
depuis l'annexion Prussienne. L'opinion publique verrait certainement avec 
la plus vive satisfaction le Primat résidant à Varsovie; d'un autre còté parla 
translation du Siège de St. Adalbert, elle se sentirait cruellement affectée. 
Comment concilier des choses si contraires? en renouvelant ce qui avait été 
fait relativement aux diocèses de Gnesen et de Posen, dans l'accord entre le 
Saint Siège et la Prusse. 

L'archeveché de Posen compte à lui seul 951 000 catholiques, et consti­
tue un organisme ecclésiastique suffisamment grand, et pouvant se suffire. 
L'archidiocèse de Gnesen pourrait ètre séparé sans inconvénient de Posen, 
pour former avec ses 442 000 fidèles une union aeque principaliter avec l'ar­
chidiocèse de Varsovie. De cette façon l'archevèque de Varsovie porterait le 
titre de Gnesen et Varsovie et serait Primat de la Pologne, chacun de ses 
deux archidiocèses conservant son indépendance, son chapitre, son consi­
stoire, son vicaire général et ses séminaires, comme il en est aujourd'hui. 

L'archidiocèse de Varsovie est, il est vrai, deux fois plus grand que celui 
de Posen: il compte l 967 000 fidèles, et il pourrait paraitre préjudiciable 
aux intérèts religieux de ces derniers si on leur adjoignait encore un demi 
million. Il y aurait cependant un moyen fort simple pour remédier à cet in­
convénient. La ville de Lodz, qui avanat la guerre comptait plus de trois 
cents mille catholiques et qui bientòt son industrie restaurée, en comptera 
davantage, devrait absolument former un foyer de vie ecclésiastique et de­
venir résidence épiscopale. Formé avec les doyennés occidentaux de l'archi­
diocèse de Varsovie, voisin de Lodz, un diocèse auquel peut ètre pourrait 
s'adjoindre une partie du très vaste diocèse de Kujavie (Wlodawek) comp­
tant l 4 78 000 fidèles serait un immense service rendu à l'Egli se de ce pays. 
De cette façon la province ecclésiastique de Gnesen et Varsovie compterait 
outre les sièges archiépiscopaux huit évèchés dépendant tous de Varsovie. 

L'archevèché de Posen aurait comme maintenant le diocèse de Culm 
pour suffragant, le diocèse de W armi e dépendant directement du Saint Si è-

25 Cfr. adnotationes Achlllis Ratti de dignitate Primatis Poloniae: ANP LVII/4, N . 578, p. 148-
151. 
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ge. Dans le cas cependant où la Haute Silésie reviendrait à la Pologne, il se­
rait sans doute nécessaire de procéder à l'érection d'un ou méme de deux 
nouveaux diocèses détachés de l'immense diocèse de Breslau, la population 
de la Haute Silésie s'élevant à 2 200 000 habitants dont les neufs dixième 
sont catholiques. Un des sièges pourrait étre fixer à Bytom (Beuthen), le se­
cond à Opole. La population de la Haute Silésie étant exclusivement polo­
naise, il serait équitable, que les titulaires des sièges Silésiens, de méme 
que leurs auxiliaires, appartiennent à cette nationalité. De méme les 
évéques de Culm et de Warmie devraient étre polonais, vu que la majorité 
de leurs diocésains appartient à la nationalité polonaise. Le gouvernement 
prussien avait forcé le Saint Siège d'accepter pour ses diocèses, des Prélats 
allemands, mais il est bien juste et naturel, que cet état de chose change à 
présent. En revanche les auxiliaires de ces deux diocèses pourraient étre 
recrutés dans la population allemande. Il serait en outre désirable, que 
l'auxiliaire ou l'un des auxiliaires de Culm, prenne résidence à Danzig. Si 
cette ville retournera sous la domination polonaise, l'influence catholique y 
augmentera considérablement, et il serait urgent de relever son éclat et la 
splendeur des offices, par la présence d'un évéque, qui pourrait avoir un 
consistoire auxiliaire. 

Une grande partie de la Silésie Autrichienne doit faire part de la Po­
logne. C'est à peu près 450 000 habitants dont près de 375 000 catholiques. 
Ce pays formai t jusqu'ici avec la partie Tchèque un vicariat général du dio­
cèse de Breslau, dont la mense épiscopale est richement dotée par les biens­
fonds situés dans la Silésie autrichienne. Ces propriétés pourraient facile­
ment servirà la dotation d'un nouvel Évéché, dont les confins seraient ceux 
de la Silésie polonaise, et le Siège à Teschen. Dans le cas où cette solution, 
juste et absolument nécessaire, rencontrerait des obstacles temporaires, on 
devrait au moins et au plus vite établir à Teschen un vicariat apostolique, 
avec un évéque comme titulaire, où un vicariat général de l'évéché de Craco­
vie avec un évéque auxiliaire et un consistoire local. Cette dernière solution, 
cependant, serait moins désirable, car il n'est pas dans l'intérét du Saint 
Siège d'agrandir des diocèses déjà très étendus, celui de Cracovie comptant 
près d'un million d'ames. En revanche, il serait possible d'agrandir le diocè­
se de Teschen par une petite partie adjacente du diocèse de Cracovie, ayant 
en tous point, beaucoup de commun avec la Silésie. Les diocèses de la partie 
orientale de la Pologne, sont de grandeur et d'importance fort variés. Ceux 
de Wilna et de Samogicie sont immenses: ceux de Minsk et de Kamieniec re­
lativement restreints. Il serait absolument nécessaire d'adapter une nouvel­
le circonscription des limites des diocèses à la nouvelle frontière de la Polo­
gne. Dans le cas, où cette dernière serait restaurée dans les limites de 1772, 
la nécessité s'imposerait de former un diocèse nouveau. Le gouvernement de 
Witebsk qui compte près de 400 000 catholiques pourrait constituer ce dio­
cèse, avec le siège épiscopal à Witebsk ou à Polock, qui conserve les reliques 



432 

vénérés du bienheureux martyr André Bobola26 . Le gouvernement de Mohy-
16w, qui compte à peine 70 000 catholiques, devrait etre plutòt uni au dio­
cèse de Minsk, don t l es fidèles atteignent à peine le chiffre de 300 000. 

Le diocèse de Samogicie (Kowno) compte l 350 000 catholiques sur 
l 700 000 habitants de la Samogicie et un million et demi de la Courlande, 
cette dernière fera sans doute part de l'Etat Baltique; dans ce cas, les catho­
liques courlandais seront, sans doute, unis au diocèse de Riga. Le diocèse de 
Samogicie restera encore beaucoup trop grand, mais les conditions locales 
unies à la tradition, rendraient sans doute difficile sa disjonction. Il serait 
absolument nécessaire pourtant, d'y rétablir les deux éveques auxiliaires, 
dont le maintien avait été stipulé dans le concordat Litta27 . Tous les deux, 
ou au moins l'un d'entre les deux, devraient résider dans la province. Il se­
rait, en outre équitable, vu les relations politiques et les nécessités de l'Etat, 
non moins que les besoins religieux de nombreux polonais Samogiciens, que 
l'éveque actuel étant Lithuanien, on lui choisisse comme auxiliaires des Po­
lonais. 

L'éveché de Wilno compte selon "l'Annuaire Pontificai'' 1400 000 catho­
liques; selon la statistique plus siìre de Krzyzanowski28 l 650 000. Le nom­
bre des schismatiques et des juifs atteint 2 400 000 . Dans ces conditions le 
partage de l'immense territoire s'impose. Il conviendrait d'établir le siège du 
nouveau diocèse à Grodno. Outre le gouvernement de Grodno, on pourrait 
lui adjoindre la partie méridionale du gouvernement de Wilno. Dans le cas, 
où la frontière de la Pologne s'arretait à la Béresina, divisant le diocèse de 
Minsk, dont une partie reviendrait à la Russie, on pourrait détacher, un ou 
deux,districts occidentaux du diocèse de Wilno, pour les attacher à Millsk. 

Quoiqu'il en soit, le diocèse de Wilno restera toujours fort important 
avec un chiffre de fidèles peu inférieur à un million. Son importance aug­
mentera grace à l'absolue nécessité de l'élever au rang d'un siège métropoli­
tain. 

En effet, ce sont les exigences de nature politique basées sur l'effon­
drement de la Pologne, qui ont décidé le détachement de tous ces pays, de 
leur centre religieux traditionnel auquel on a substitué un centre nouveau à 
Saint Pétersbourg: il n'est que juste, de faire cesser, un état de choses im-

26 S. Andreas Bobola SJ (1591-1657), martyr, in catalogum beatorum 30 X 1853 relatus, sanctus 
a papa Pio Xl die 17 IV 1938 pronuntiatus. 

27 Pactiones cum imperatore Russiae Paulo I a nuntio apostolico in Polonia Laurentio Litta 
factae effecerunt, ut nova ordinati o territorialis Ecclesiae in terris ab Imperio Russico ablatis orta si t. 
Tales mutationes Pius V papa confirmavit bulla circumscriptiva Maximis undique 16 X 1798 lata. 
Plura de hac re vide: T. Wlodarczyk, Konkordaty. Zarys historii ze szczeg6lnym uwzglçdnieniem XX 
wieku [De concordatis. Brevis eorum historia, praesertim quod attinet ad saeculum XX], Warszawa 
1974, p. 93-96. 

28 Verisimiliter hic agitur de Adamo Krzyzanowski (1873-1963), rei oeconomicae perito, profes­
sore Universitatis Jagellonicae a. 1912-1960, in qua a . 1927-1931 functus est munere decani Faculta­
tis Iuridiciae, et a. 1933-1938 munere prorectoris. In studiis suis incubuit praeter alia in quaestiones 
demographicas. Inde ab a. 1920 fuit sodalis Academiae Scientiarum et Litterarum Polonae. A 1928· 
1931. fui t legatus ad Diaetam Reipublicae deputatus. 
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posées contraire aux intérets de l'Eglise, et au sentiment des Polonais et des 
Lithuaniens. La Rome Lithuanienne est appelée à devenir un grand centre 
catholique, dont l'influence s'étendra bien loin, autant, vers les populations 
protestantes de la Baltique, que vers la Russie. La domination russe cepen­
dant a tellement gangrené la Lithuanie et la Russie Bianche, qu'il ne serait 
guère raisonnable de les laisser unies avec la Russie par les liens hiérar­
chiques. 

En revanche, il serait aussi juste qu'utile, de soumettre les diocèses sé­
parés de la Pologne, mais lui ayant appartenu à la juridiction métropoli­
taine de Wilno. Les peuples séparés de la Russie n'auront guère qu'un désir, 
c'est de n'avoir aucun lien avec un état ha1s. D'un autre còté un rapproche­
ment tout indiqué avec l'état voisin catholique leur sera aussi utile qu'ag­
réable. Meme pour des provinces condamnées à rester sous le joug russe ou 
ukrainien il n'y a pas à craindre des difficultés de la part des fidèles ou du 
gouvernement; les fidèles se considérant comme polonais, et le gouverne­
ment étant trop affaibli pour pouvoir exercer une influence quelconque, au 
moins pendant quelques années. De la sorte, l'archeveché de Wilno pourrait 
avoir comme suffragant les évechés de Grodno, de la Samogicie, de Riga 
dont le siège de Livonie avait été le successeur jusqu'au partage de la Po­
logne; de Witebsk, de Minsk et de Luck-Zytomir. Quant au diocèse de Ka­
mieniec, il semblerait préférable de le faire entrer dans la province ecclé­
siastique de Léopol, qui lui est beaucoup plus rapprochée. En agissant ainsi, 
on maintiendrait intactes les traditions de la Pologne, qui jusqu'au partage, 
avaient conservé les sièges épiscopaux dans les territoires envahis par les 
voisins ennemis, comme Smolensk, Wenden- Livonie, Kijew, et en Walachie 
Bacow. 

Selon le concordat le diocèse de Wilno doit avoir trois ou quatre auxi­
liaires. Malgré son démembrement, il conviendrait d'en laisser au moins 
deux, dont l'un devrait résider à Troki, et connaitre le lithuanien. 

Le diocèse de Luck-Zytomir devra peut-etre perdre en faveur de la Po­
logne une partie de son territoire, du còté du Bug. ll serait juste que l'auxi­
liaire de ce diocèse aie sa résidence fixée à Kijew. Ce siège a été établi parla 
fusion des diocèses de Luck et de Kijew, et il serait d'autant plus opportun 
d'en conserver le souvenir que Kijew compte près de 100 000 catholiques et 
qu'il est le foyer de l'action catholique pour tout le pays. 

Dans le cas, où Kamieniec reviendrait à la Pologne, il serait absolument 
nécessaire de lui faire conserver les liens hiérarchiques, qui l'unissent aure­
ste de la Podolie. Ce siège vénérable, phare du catholicisme sur l'Orient de­
puis des siècles, doit etre conservé à sanation. Dans le cas de difficultés pra­
tiques, on pourrait instituer un vicariat général à Winnica. 

Quant aux unis, les fidèles de ce rite, hors de la Galicie, étant peu nom­
breux, il n'y aurait rien à changer dans la situation actuelle de la province 
ecclésiastique de Léopol. Dans le cas, où la propagande catholique, se tour-
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nerait du c6té de l'mùon, il aurait lieu à organiser pour l'Ukraine une orga­
nisation ecclésiastique spéciale avec un éveque à Kijew. Quant à l'arche­
veché arménien de Léopol des horizons étendus s'ouvrent devant lui . La 
Boukowine et la Bessarabie comptent de nombreux centres d'influence Ar­
ménienne, représentés par de très grands capitaux, et un très grand nombre 
de propriétés foncières. La Crimée compte aussi beaucoup d'Arméniens ca­
tholiques. Ce nombre ne suffisant pas à établir un diocèse spécial, ouvre ce­
pendant un beau champs d'action au zèle apostolique de l'archeveque de 
Léopol, si on lui offrait ces régions, pour y fortifier la foi, et dissiper les er­
reurs monophysiques. 

L'ancien archeveché de Mohylew, auquel le Saint Siège avait octroyé 
des privilèges Primaciaux, doit naturellement se conformer à la règle ces­
sante: causa cessat effectus. Non seulement, il cessera d'etre Primat de cette 
partie de la Pologne, mais parla nature des faits, son archeveché se chan­
gera, en une sorte de vicariat apostolique. Jusqu'à présent, c'était la Russie 
Bianche et la Livonie Polonaise qui y fournissait le clergé, et il avait à son 
service, outre le séminaire diocésain, une académie ecclésiastique, bien do­
tée et organisée. Maintenant, c'est au concourt des sociétés de la Propa­
gande, et au zèle des Congrégations qu'il faudra appeler pour réorganiser 
sur des nouvelles bases la vie religieuse des catholiques en Russie. Pour 
rendre possible une tàche si ardue, on devrait pratiquement suivre les mé­
thodes, selon lesquelles s'organise la vie religieuse des catholiques améri­
cains. Après les terribles cataclysmes qu'elle traverse, il est probable que le 
catholicisme sera considéré par beaucoup de russes comme l'ange du salut, 
et qu'il prendra un essor considérable. A une condition pourtant: pas une 
parcelle de la Pologne ne doit rester attachée au colosse russe. Quelques 
districts de la Livonie Polonaise et de la Russie Bianche suffiront pour im­
primer à la hiérarchie et au Clergé en Russie, un caractère étranger, qui 
mettrait certainement obstacle au développement du catholicisme. 

Il est évident, que l'antagonisme séculaire, qui sépare la Russie de la 
Pologne, ne peut pas permettre aux Polonais d'exercer une influence pré­
pondérante sur l'église catholique en Russie . Heureusement, l'archeveque 
actuel étant à moitié allemand, et possédant les qualités toutes spéciales, ne 
tombe pas sous la règle de cet ostracisme. Dans les nominations futures, il 
serait peut-etre pratique de choisir comme éveques et supérieurs des mis­
sions, les français . Le nombre de pretres russes est restreint et le caractère 
russe fort mouvant et souvent excentrique, rend opportun de tenir pendant 
un certain temps éloigné du Pontificat, des pretres convertis, meme in­
struits et zélés. Les français, très populaires, pourront facilement s'adapter 
au milieu russe. Leur esprit d'organisation les aidera à développer l'em­
bryon imparfait, dont doit sortir, la future église russe. L'admirable congré­
gation des missions étrangères, aidée par d'autres sociétés et ordres, pourra 
devenir un auxiliaire puissant. 
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Il s 'agirait surtout, de remplir les vides, que l'émigration ou la mort, 
produiront dans le clergé actuel. Il s'agirait aussi, d'introduire l'esprit du zè­
le et du sacrifice, qui fait souvent défaut du clergé, disséminé individuelle­
ment dans ses immenses plaines. 

Avant que le développement du catholicisme en Russie nécessite un dé­
membrement plus étendu, on pourrait conserver l'ancien diocèse de Mohy­
lew dans ses limites actuelles, en détachant le vicariat apostolique de Fin­
lande, les provinces Baltiques, les gouvernements de Witebsk et de Mo­
hylew et de la Sibérie. Cette dernière devrait etre divisée en trois vicariats 
apostoliques avec les sièges à Omsk, Irkuck, et Vladivostok. Il serait peut­
etre opportun de les confier dès à présent chacune à une congrégation, p.ex. 
aux missions étrangères de Paris, aux oblats de Marie, si zélés au Canada, 
et aux Salésiens de Don Bosco, ou encore à la congrégation Beige de 
Scheutveldt29 . 

Du territoire du diocèse de Tiraspol, devra par la force des choses etre 
détachée la majeure partie. Il ne lui resterait que les gouvernements de 
Saratof, dont le chef-lieu est le siège diocésain. Samara, Astrachail, les ter­
res du Don et du Kouban: on y pourrait adjoindre quelques gouvernements 
adjacents, de l'archidiocèse de Mohylew. La Bessarabie, séparée de la Rus­
sie, sera sans doute incorporée dans le diocèse de Jassy, et Odessa devien­
drait la résidence d'un nouvel éveché, formé par les gouvernements de Cher­
son, de Sinféropol et d'Ekatérinoslaw. Les Arméniens de la Crimée pour­
raient etre placés sous la juridiction de l'archeveque arménien de Léopol, ou 
de l'un des éveques arméniens du Caucase. 

Le Caucase devrait former un éveché, ou un vicariat apostolique latin, 
dont le titulaire serait en meme temps délégué apostolique pour les orien­
taux. Il devrait etre aidé dans sa tache par des congrégations religieuses, 
qui ressusciteront la tradition glorieuse des missionnaires téatins, capucins 
et jésuites. Le Caucase ayant conservé d es liens intimes avec la Propagande, 
c'est surtout au dévouement des Congrégations italiennes, qu'on devrait 
s'adresser. 

Outre un petit nombre de Chaldéens, formant une paroisse, il y a au 
Caucase, un nombre considérable d'Arméniens unis . De part l'autorité rus­
se, ils sont subordonnés à une sorte de visiteurs résident à Achalczja. Leur 
pretre en tant qu'ils n'ont pas été élevés parla Propagande, ou par les Mék­
hitaristes n'ont aucune instruction, et sont incapables de remplir leur mis­
sion. Ils sont incorporés avec leurs ouailles à l'éveché de Tyraspol (Saratow), 
mais leur contact avec l'éveque se borne à l'ordination; personne à Saratow 
ne connaissant l'arménien, l'éveque n'a aucun moyen de contròler leur doc­
trine et leurs connaissances. Deux diocèses arméniens, ceux d'Artvin et de 
Batum avaient été annexés en 1877, et soumis au meme régime après qu'on 

29 Hic agitur de Congrega tione lmrnaculati Cordis Mariae (CICM), a. 1862 in Scheut-lez-Bruxel­
les (in Belgio) condita, vulgo: Missionarii de Scheut nuncupat a. 
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eu déporter l'éveque d'Artvin Mons. Zachariauz à Ismail et détruit toutes.les 
oeuvres catholiques, entre autres, des communautés florissantes des soeurs 
arméniennes de l'Immaculée Conception. 

Dans ces conditions, il paraitrait urgent de restaurer au moins un des 
évechés arméniens, en lui adjoignant comme territoire le Caucase entier. Le 
zèle de l'éveque devra se porter d'abord vers la création d'un grand et d'un 
petit séminaire, et vers la régénération du clergé. Les jésuites seraient sans 
doute le plus en mesure de l'aider en cette tache. 

Les Géorgiens catholiques sont un faible reste d'une belle communauté, 
qui pendant des siècles conserva son rite et sa langue liturgique. Les Russes 
ayant détruit l'autocéphalie de l'Eglise Géorgienne dissidente ont suscité de 
cruelles persécutions aux unis, et il y a une vingtaine d'années ont essayé de 
les ramener parla force au schisme. Comptant sur l'antipathie invétérée qui 
existe entre Arméniens et Géorgiens, ils ont mis ces derniers en demeure, de 
choisir entre le rite Arménien et le schisme. La foi des unis sortie intacte de 
la persécution. Il serait juste de les en récompenser, en leur créant d es cen­
tres paroissiaux distincts des autres paroisses catholiques, et en les en­
tourant d'une protection spéciale. La congrégation Géorgienne établie à 
Constantinople devrait transplanter son activité en Caucase. Malgré que les 
Géorgiens sont maintenant du rite latin, il serait peut-etre opportun de res­
susciter le rite Géorgien, qui pourrait exercer une influence efficace sur les 
schismatiques de ce rite, qu'on dit généralement fort disposé à l'union. La 
création d'un vicariat général Géorgien, auprès du nouveau éveché latin de 
Tyflis, ou meme un siège distinct pour les Géorgiens avancerait certaine­
ment l'heure de la conversion d'un peuple généreux et sympathiqueh>. 

a) In margine adnotatio manu Achillis Ratti exarata: Da Mons. Gnatowslù maggio 1919. 
b) Subscriptio sac. loannis Gnatowski deest. 

A.ll 

Declaratio episcoporum Polonorum in Diaeta Legibus Ferendis fac­
ta de negotio bonorum ecclesiasticorum 

Varsaviae, 4 VI 1919. 

Episcopi a Diaeta postulant, ut omnia bona, quae in manu personarum 
ecclesiasticarum inveniuntur, et omnia bona olim ecclesiastica pro proprie­
tate Ecclesiae catholicae agnoscantur et habeantur. Propterea quaelibet mu­
tatio proprietatis consensum summi pontificis exigit. Insuper episcopi decla­
rant se propter violationem proprietatis bonorum ecclesiasticorum viva voce 
et vehementer protestaturos esse, etiamsi id persecutiones et bellum religionis 
excitare possit. 
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Or. versionis Italicae (ms.): AV, Arch.Nunz.Vars. 196 f. 254r-255v. 
- Ed. Polonice: Oswiadczenie Episkopatu Polskiego w sejmie Ustawodawczym 

w sprawie majqtk6w koscielnych [Declaratio Episcopatus Polonici in 
Diaeta Legibus Ferendis facta de negotio bonorum ecclesiasticorum], 
KDKK, 13(1919), p. 161-163. 

Essendoal nel disegno di legge agraria compresi anche i beni ecclesiasti­
ci, Noi, Vescovi polacchi, come rappresentanti della Chiesa nel paese, adem­
piendo un nostro dovere, ci rivolgiamo all'Alto Sejm colle seguenti conside­
razioni (richieste). 

Non vogliamo che il clero sia sospettato di egoismo di casta e di sover­
chio attaccamento ai beni terreni, e per ciò nella comune lettera pastorale30 

ci dichiarammo pronti a fare certe concessioni sotto certe riserve. Avemmo 
in questo davanti agli occhi i bisogni generali della nazione, e operammo se­
condo la mente della Chiesa Cattolica, la quale mette in prima linea la sal­
vezza delle anime e tutto il rimanente ha in conto di cose secondarie. La di­
sposizione che allora mostrammo, la manteniamo anche oggi nella sua in­
terezza; crediamo tuttavia necessario di aggiungere alcune massime principi 
e fare riserve derivanti dal diritto ecclesiastico. 

Tutti i beni che si trovano in mano di persone ecclesiastiche, e pertanto i 
beni vescovili, capitolari, monastici ed anche i fondi concessi per l'uso dei 
parroci, delle associazioni religiose, inoltre i fondi delle fondazioni ecclesia­
stiche, costituiscono tutti una proprietà della Chiesa Cattolica. Ad essi con­
viene aggiungere altresì i beni così detti "del fondo per la religione nella già 
Polonia austriaca, i quali, sebbene per effetto del Concordato rimanessero 
sotto l'amministrazione del governo austriaco, mantennero ciò nondimeno 
fino all'ultimo momento il loro proprio carattere e le rendite indi provenienti 
s'impiegavano per scopi religiosi. Parimenti s'hanno da ritenere come beni 
ecclesiastici i beni così detti "già ecclesiastici" nella già Polonia Russa, i qua­
li come già furono illegamente da governi ostili sottratti alla Chiesa, così de­
vono ora ritornare al legittimo proprietario. 

Tutti questi beni perciò non possono aversi per proprietà nazionale o 
statale, di cui il Sejm o la nazione possa disporre a volontà. Com' è noto essi 
sono nati da lasciti e donazioni dei nostri maggiori, i quali fecero queste of­
ferte non allo Stato, ma alla Chiesa, sottoponendoli perciò a certe obbliga­
zioni a gloria di Dio e per il bene del popolo. Gli offerenti in molti casi hanno 
in antecedenza esclusa ogni ingerenza dello Stato, espressamente dichia­
rando che ove i fondi lasciati non avessero più a servire a scopi ecclesiastici, 
dovessero tomare alla famiglia o passare ad altre opere pie. Tale fu lavo­
lontà dei fondatori, che tutti i govemi, non nemici alla Chiesa cattolica, han­
no rispettato e rispettano. 

30 Hic agitur de epistula pastorali 10 XII 1918 data. Cfr . KDKK, 13(1919), p. 12-14. 
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A tutela di questa proprietà ecclesiastica stanno apposite prescrizioni 
nelle leggi della Chiesa Cattolica ed ogni fedele cattolico è tenuto ad osser­
varle, se pure non vuol venire in conflitto colla propria coscienza. Secondo 
queste prescrizioni si sono sempre regolati tutti i governi cattolici ed anche 
non cattolici, in quanto riconoscevano alla Chiesa completa libertà. Soltanto 
i governi e gli stati ostili alla Chiesa cattolica si sono colla forza appropriati 
i beni ecclesiastici; ma la Chiesa sempre ha protestato contro siffatte viola­
zioni del diritto di proprietà e le ha considerate non come semplici furti, ma 
come sacrilegi e come tali li ha colpiti con pene ecclesiastiche. 

Qualsiasi mutazione nel patrimonio ecclesiastico, perché sia legale, ab­
bisogna necessariamente del consenso della competente autorità ecclesia­
stiche, quanto si tratti di cose di maggior valore, del consenso del Santo Pa­
dre31. 

Esposti così i principi generali del diritto ecclesiastico, possiamo a deter­
minare più da vicino la nostra condotta di fronte all'attentato contro la pro­
prietà ecclesiastica progettato da alcuni deputati. Prima di tutto esprimia­
mo la nostra convinzione che la nazione polacca, ricca di così luminosa tra­
dizione cattolica, nazione fino ad oggi nella quasi totalità cattolica, non ver­
rà incominciare la sua vita politica, portentosamente risorta, con una ingiu­
sta depredazione della proprietà ecclesiastica. Un tal atto, contrastante a 
tutto il nostro passato e al nostro carattere attuale susciterebbe un dolorato 
stupore fra i cattolici di tutto il mondo e ferirebbe profondamente il cuore 
del Santo Padre, che tanta affezione ci dimostra e dappertutto proclama 
"Polonia semper fidelis". Contro un trattamento contrario al diritto del pa­
trimonio ecclesiastico noi saremmo costretti ad altamente ed energicamente 
protestare, ne potremmo ristarci dal farlo anche se vi fosse la minaccia di 
persecuzione o di guerra contro la Religione. [--)b> 

a) In margine superiore legitur adnotatio manu Achillis R a tti scripta: Letta in seduta plenari a 
del Sejm da Mons. Teodorowicz il giorno 4 Giugno 1919. 
b) Fragmentum (38 uersus) orationis aepi losephi Teodorowicz in ling uam lta licam uersae, con ­
titterts propositiones ep iscop orum de perftcienda reformatione rei agrariae in bonis ecclesiasticts, 
omissum est. 

A.l2. 

Maria comitissa de Broel Plater 
Alexandro Kakowski, aepo Varsaviensi 

31 Cfr. N. 804, N. 813. 

Hafniae, 15 VI 1919. 
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Certiorem eum facit de Memoriali libello a delegatis Lettiae ad congres­
sum pacis Lutetiae Parisiorum praeparato et significat falsas informationes 
historicas et statisticas in ipso contentas, ad praesentiam Polonorum in Cur­
landia pertinentes, et eodcet eum de condicione religionis in Lettia. 

Cop. {ms.): AV, Arch.Nunz.Vars. 206 f. 927r-930v. 

V otre Grandeur Archiépiscopale! 

Par une voie privée•) j'ai appris avec une vraie satisfaction, que ma pre­
mière lettre adressée à Votre Excellence Lui a été remise en main propre, 
tandis que ma seconde lettre a diì Lui avoir été transmise par un certain di­
plomate en personne qui est parti d'ici pour Varsovie. 

A présent, une nouvelle occasion se présente, dont je profite, surtout 
parce que depuis hier un bouquet de nouvelles tout à fait récentes vient de 
se former quant à la Livonie polonaise et en généralla Livonie lettone luthé­
rienne. 

De l'Angleterre et de Paris est arrivé un des délégués lettons, connu 
personnellement à mon mari: d'origine du district de Dunabourg, il travailla 
avec lui au gouvernement provisoire de la Livonie polonaise à Dunabourg 
pendant l'occupation allemande. On nous a donné à lire le suivant mémòire: 
"Mémoire de la délégation lettone de Lettonie au congrès de Paix." 

Dans ce mémoire, pas un seul mot de la Pologne et des relations avec les 
Polonais, à peine une courte mention que la Curlande a appartenu pendant 
un certain temps à la Pologne. Quantité de mensonges historiques et stati­
stiques. On y peut maintenant apprendre que cette nation minuscule, 
n'ayant pas d'histoire propre, posséda des rois propres, dont on n'avait pour­
tant jamais entendu parler .. . Sur leur carte géographique on chercherait en 
vain Dunabourg; à sa place se trouve "Dangilis"; cependant d'autres villes 
comme Mitawa, Mozejki etc. ont conservé leurs noms anciens. A Dunabourg 
les Lettons cherchent à démontrer qu'il n'y existe pas de Polonais; d'après 
eux c'est une ville entièrement lettone. En réalité c'est (b-le contraire-b)_ Il n'y 
a presque pas de Lettons à Dunabourg. Depuis la retraite des Russes parmi 
la population chrétienne, les Polonais ont une grave prépondérance. Il n'y a 
qu'un très petit pourcentage de Lettons, de Lithuaniens et de Russes (ne 
parlons pas des Juifs qui étaient la majorité). Les Polonais de Dunabourg 
sont très bien organisés; il y a plusieurs écoles polonaises très bien dirigées 
grace aux efforts du doyen Hordyjewicz. C'est justement cela - c'est-à-dire 
tout ce qui a rapport aux écoles ainsi que ce poste exposé si important que la 
paroisse de Dunabourg dans les mains d'un pretre polonais,- qui fut l'objet 
d'intrigues continuelles des pretres chauvinistes lettons, et au dernier mo-
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ment avant le retour des bolcheviques l'abbé Spryngowicz, à présent admi­
nistrateur dans la Livonie polonaise, s'obstina à écarter Monsieur le doyen 
malgré les prières des paroissiens <b-en dépit de tous-b>, ce que j'avais déjà 
décrit d'une manière détaillée à Votre Excellence dans mes lettres précé­
dentes. C'était le premier acte du premier futur évèque letton ... 

Voici où nous sommes arrivés sous l'influence de la démoralisation russe 
ainsi que des intrigues allemandes. Pourtant il n'y a pas encore très long­
temps qu'il n'existait aucune trace d'un certain antagonisme entre les prè­
tres d'origine polonaise et lettone; - une culture commune nous avait unis, la 
culture polonaiseb>! On peut dire que le changement s'accomplit au temps de 
la guerre japonaise au courant de la révolution qui s'enflamma surtout dans 
les provinces baltiques, dans lesquelles les lettons firent de telles débauches 
qu'ils brwèrent et pillèrent 305 chàteaux et maisons de campagne, et 
assassinèrent un certain nombre de barons et de pasteurs!!! 

A partir de ce moment, on peut dire que la population luthérienne le.t­
tone et esthone se débarrassa complètement de la religion. Domina tout à 
coup une telle dissolution des moeurs que les familles de la noblesse de ces 
contrées étaient contraintes de faire venir des servantes catholiques de la 
Lithuanie ou de l'Inflande polonaise pour éviter un cynisme scandaleux des 
domestiques locaux. 

Il en résulte que les délégués lettons au congrès de paix s'empresseront 
d'unir la Lithuanie avec la Lettonie luthérienne (je suppose à présent la 
Lithuanie ethnographiqueb> avec Kowno et Libawa) et siì.rement ils n'épar­
gneront aucune intrigue pour la réalisation de ce plan. Ce sont du reste les 
desseins que nourrissent les prètres lettons depuis l'année 1905 sur la popu­
lation, en concert avec une certaine partie du clergé chauviniste lithuanien 
(à la tète l'évèque Karewicz) et avec des prélats créés par lui. 

(b-En regardant la carte géographique-b> nous voyons d'un còté la Prusse, 
avec la population luthérienne, (<b-les Lithuaniens luthériens-b> qui d'après 
leurs desseins devraient ètre unis à la Lithuanie) - de l'autre còté la Let­
tonie protestante ... Quel sera l'aspect du catholicisme de cette pauvre Li­
thuanie dans une société pareille? ... Est-ce que le clergé chauviniste lithua­
nien avec l'évèque Karewicz à sa tète possèdera assez d'intelligence et de 
prévoyance; aura-t-il une autorité suffi.samment élevée pour préserver 
l'honnète population lithuanienne des agitations pernicieuses, de la perte de 
la foi catholique? Pliìt à Dieu qu'il n'y ait pas de nouveaux Mariavites!. .. 

Au courant d'une conversation ultérieure nous apprenons que plusieurs 
Lettons d'importance, - entre autres un certain professeur, - prennent en 
considération l'état moralb> et physiologiqueb> de la population <b-dans le fu­
tur Etat de la Lettonie-b>. Il y apparait que la population lettone au lieu de 
s'agrandir diminue. On a introduit la restriction d'engendrer des enfants. Il 
y a beaucoup d'adhérents du système de deux enfants, et mème de la sté­
rilité! On cherche à porter remède au mal. 
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L'éloignement complet de la religion domine. Le peuple ne va pas à l'ég­
lise, il ne veut pas de pasteurs, il crache sur le protestantisme, car c'est <h·"la 
religion des barons"-bl. Ils veulent se débarrasser des pasteurs ainsi que des 
barons. 

Mais que faire sans religion? C'est un mal sans remède- ainsi pensent 
des hommes sages. Il faut penser au catholicisme. La Lettonie veut s'unir 
avec l'Eglise catholique. Je demandais à Monsieur X., s'ils avaient ce désir 
en vérité; sincèrement ou non? On m'a répondu que les masses sans doute 
ne sont pas éclairées à ce sujet, mais qu'il y a des paysans qui viennent de 
temps en temps à l'église, qui prient le pretre parfois de prier pour eux: ou 
qui lui donnent des intentions de messe (ce qui arrive par exception dans les 
contrées voisines de la Lithuanie ou de l'lnflande catholique). 

En dernier résultat de la conversation, on m'a di t que les Lettons prote­
stants désireraient l'Unionbl avec· l'Eglise catholique sous certaines condi­
tions, à savoir que les pretres pussent se marier. 

La réponse était simple: "L'Union"bl ne peut etre qu'avec l'église orien­
tale, puisque le schisme n'est qu'une séparation, mais pas une hérésie, et 
comme telle, elle a des pretres consacrés. Des séparés peuvent retourner au 
sein de l'Eglise, s'ils reconnaissent le Pape. Que l'église orientale possède 
certains privilèges, certains auteurs politiques ne peuvent pas le compren­
dre et ne le savent pas en général; ils apprendront cette fois qu'en quittant 
le luthéranisme il faut repousser ses erreurs, c'est-à-dire l'hérésie, et puis se 
faire catholique romain <h·sans restriction·bl. On nous a parlé d'introduire 
des congrégations catholiques dans les provinces baltiques, et surtout les 
Pères Jésuites. 

Il n'y a pas longtemps que quelques pretres lettons dans l'lnflande 
polonaise s'indignèrent, quand il fut question d'introduire des couvents; 
peut-etre changeront-ils maintenant de jugement? 

N'était-ce pas par hasard eux: qui jetèrent la première idée de ce projet 
de "l'Union" et du mariage des pretres? On a déjà entendu en 1905 de telles 
propositions sur la nécessité d'une vie de famille. Ce n'est que dans des tetes 
pas très sages et nullement miìres que purent naitre de telles pensées. 

Ceux: qui virent de près le manque d'esprit catholique, la conduite de 
certaines personnes du clergé, (pour la carrière) empechèrent leurs supé­
rieurs de fraterniser avec les luthériens; j'en ai déjà fait mention dans une 
lettre précédente. On avertissait l'approche d'une certaine hérésie qui devait 
apparaitre; on se racontait des choses incroyables de diétines lettones du 
clergé négligeant ses devoirs paroissiaux:. A la nouvelle de toutes ces choses 
le défunt archeveque Msgr. Kl.uczyD.ski disait: "Que faire! parfois des hé­
résies sont nécessaires, elles épurent la religion. "Hélas! il n'avait pas assez 
d'autorité ni d'énergie pour dire des paroles de vérité à ceux:, à qui il aurait 
du les dire; il fut directement terrorisé par des pretres lettons, qui le mena-
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cèrent du tribunal de justice: Il devait etre emprisonné dans le couvent 
d'Aglon, camme conséquence de cette calomnie". 

Telles étaient la méchanceté et l'anarchie jusqu'au début de la guerre de 
1914. 

Je demandai, où étaient restés les pretres qui s'étaient réfugiés à Riga? 
On m'a répondu qu'ils s'étaient rendus en Lithuanieb>, à savoir: le doyen de 
Rzerzyca l'abbé Rancanbl, l'abbé Skryndabl et un troisième, dont je ne me 
rappelle pas le nom; ils étaient partis pour Kowno (sous la protection de 
l'éveque Karewicz et des Allemands), l'abbé Welkina, doyen d'Aglon à Li­
bawa. Je demandai, si personne n'était parti pour Varsovie? On me répondit 
que non, si ce n'était l'abbé Tukiszbl, doyen de Lucyn (ce dernier siìrement 
dans de bonnes intentions). Outre cela, nous savons, que l'ancien curé d'Uz­
wald, l'abbé Dziefibl avait dit à tous (après la liquidation de ses affaires) qu'il 
partirait pour Varsovie . De meme, l'abbé Kalin.kabl, qui y envoya en avance 
ses parents. Que font-ils là-bas??? 

Quoique la question de l'Inflande polonaise ne soit pas encore éclaircie 
définitivement, nous espérons qu'elle appartiendra à la Pologne, surtout 
parce que les provinces baltiques ne veulent, sous aucune condition, appar­
tenir à la Russie. L'Inflande polonaise devrait etre ce qu'elle fut toujours: le 
poste le plus avancé au Nord, du catholicisme et de la culture occidentale. 
De là l'influence catholique peut jeter ses rayons sur les contrées prote­
stantes de l'ordre des chevaliers de la croix; mais puisse notre Inflande avec 
sa culture polonaise rester séparée de l'autre! - Des raisons d'ordre stra­
tégique ont au surplus une grande importance à ce sujet. La Pologne doit 
avoir Dunabourg et etre la gardienne du Nord. 

Je suppose que dans les provinces baltiques il y aura des missions ca­
tholiques, camme il y en a actuellement en Danemark. Il parait que le gou­
vernement provisoire letton ne professe rien contre les Jésuites ou contre les 
autres ordres. Graduellement (b·par l'éducation·bl, on pourra de nouveau im­
planter le catholicisme; il ne faut pas compter toutefois (d'après mon juge­
ment) sur la conversion (b·des masses·bl. Je me souviens, camme ces lettons 
protestants passèrent à l'orthodoxie pour plaire aux Russes32 . 

Mon mari et moi, nous considérons camme notre devoir d'appeler l'at­
tention de Votre Excellence sur ces nouvelles et ces informations de notre 
province. 

Je Vous prie, Votre Grandeur Archiépiscopale, de vouloir bien agréer, 
avec l'assurance de ma très haute considération, l'expression de mon plus 
profond respect. 

(manu propria) Marie Broel Plater. 

32 De rerum sta tu in Lettia vide re)ationem sac. Petri Dzien, N. 800 . 
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[P.S.] 
Je viens d'apprendre que l'archevèque Ropp qui avait été en prison 

par 4 semaines et avait été délivré par les efforts de la Croix rouge danoise, 
serait de nouveau mis en prison avec d'autres étrangers et avec le président 
de la Croix rouge danoise, comme otages? C'est terrible! Ils ne peuvent pas 
conquérir Pétersbourg, mais ils lui laissent le temps de commettre des cri­
mes et cles forfaits nouveaux. 

a) In margine adnotatio: L'adresse: Légation de France, Mr Mitkiewicz pour la Comtesse Marie 
de Broel Plater. 
b.b-b) Linea subducta signatum. 




